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A. Fourmis d'Orient. 

(Constantinople, Salonique, Smyrne, Grcce et Italle orientalc) 
avec notices biologiques. 

UH voyage fait en Orient en avril etmai 1910 m'a donne 
1'occasion d'etudier rapidement la faune myrmecologique 
des environs de Constantinople (Bosphore), d'Ismid (Bi- 
thynie), de Smyrne, d'Alhenes, de Patras, de Corfou et 
de la c6te orientale de 1'Italie. Sauf a Smyrne et environs, 
on je demeurai quelques jours, ce ne furent que de rapides 
excursions dont les re'sultats sont, de ce fait, tres incom- 
plets. Neanmoins quelques observations et quelques nou- 
veautes ne sont pas sans intcret. 

Tetramerium caespitum L. v. Bariensis, n. var. 5 L. 3,2 
a 3,4 mill., done grand. Roussatre, avec les pattes, les an- 
tennes et les mandibules d'un jaune un peu roussatre. 
Tete moins lisse que chez les v. punica et depressa, mais 
plus lisse que chez la var. semileuis, lisse derriere et de 
cote, faiblement striee sur le front, rnoins plate que chez 
la v. depressa. Dos du pronotum et du mesonotum lisses 
au milieu. Noeuds lisses, aussi transversaux que chez la 
v. depressa, plus de deux fois plus larges que longs. 
Echancrure mesoepinotale forte; face basale de 1'epinotum 
tres convexe devant. Dents larges, triangulaires, pointues. 

Bari, Apulie (Italie), nids dans un faubourg, dans du 
sable de decombres, fort populeux. 
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Voisin de v. punica et depressa, mais plus grand, plus 
rouge, avec les dents plus fortes, la tete moins plate et 
moins lisse, le thorax plus e'chancre. Son allure est aussi 
plus agressive. 

Tetramorium caespitum L. var. Chefketi n. var. $ L. 3,3 
a 4 mill- Taille de la var. fort is Forel. Fortement sculpte ; 
thorax et nreuds grossierement rides en long-, subopaques, 
ainsi que la tete, grace a une fine ponctualion reticulaire, 
bien plus forte. Les aretes frontales sont prolongees par 
une forte ride a la longueur des scapes, sans former de 
scrobe. Echancrure thoracique distincte. L'epinotum porte 
deux epines presque aussi longue que leur intervalle, plus 
longues que chez la var. fortis. Dents episternales poin- 
tues. Nosuds \ l /z fois plus larges que longs. Noir ; pattes 
ct antennes brunes ; funicules, articulations et mandibules 
rougeatres. 

Bou Youk Dere, Bosphore europeen. Gette variete est 
remarquable par sa taille, ses epines, sa sculpture et ses 
aretes frontales, du reste voisine de fortis, For. 

Tetramorium caespitum L. v. Sarkissiani n. var. <?. L. 
2,7 a 2,8 mill. Tele pas du tout deprimee, avec les angles 
plus arrondis que chez les autres varietes. Thorax presque 
sans trace d'echancrure. Dents de 1'epinotum etroites, tres 
pointues, pjus longues que larges. Petiole du premier nceud 
plus long que chez les autres ; le noaud lui-meme arrondi, 
aussi long que large. Second nceud seulement uii pen plus 
large que long. Sculpture comme chez le type de 1'espece, 
mais un peu plus forte et plus subopaque, un peu comme 
chez la v. Chefketi. La t<He n'esl absolumenl pas echa ncre'e 
derriere. 

Ismid, Bithynie (Asie Mineure). 

Tetramorium caespitum L. sens strict. Salonique, Pera- 
Gonstantinoplej Smyrne. Grands exemplaires de 3 a 3,5 
mill, avec les nffiuds lisses on a peu pres lisses, ce qui est 
aussi le cas de certains exemplaires de 1'Europe moyenne, 
faisant ainsi passage a la var. semilevis, Andre. 
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Tetramorium caespitum L. v. punica Sm. 55?, Boudja 
pres Smyrne; Ismid (Bithynie) ; Kephirissa pres Athenes. 

Tetramorium caespitum L. v. semilevis Andre $<, pas- 
sant a la v. punica. Les plus grandes, a teie striee, rat- 
tachent ces varietes a semilevis, tandis que la tete des $>, a 
moitie lisse, les rattache plutdt a la var. punica. Ismid 
(Bithynie), Smyrne, Salonique, station entre Stamboul et 
Salonique. 

Tetramorium caespitum L. subsp. ferox Ruszky. V. 
laevior n. var. Differe par la sculpture de I'ouvriere qui 
est lisse comme le punicum, de meme que la 9> Mais 
celle-ci a les noeuds typiques du ferox, tres larges, squa- 
miformes, le premier fortement echancre. 

Bou Youk Dere, Bosphore europe'en; Ismid (Bithynie). 

Tetramorium caespitum L. subsp. meridionale Em. Sar- 
daigne (Krausse). Je note incidemment cette trouvaille ici, 

Leptothorax (Temnothorax) Antigoni n. sp. 5. L. 2,5 mill. 
Epistome sans carene mediane et avec les rides ou carenes 
laterales indistinctes. Tete convexe derriere, sans bord 
posterieur pouvant 6tre distingue, distinctement plus 
etroite derriere que devant (l^gerement retrecie a partir 
des yeux). Le scape depasse 1'occiput d'un quart de sa lon- 
gueur. Promesonotum moins convexe que chez recedens, 
a peu pres comme chez Royeri. Mais 1'epinotum n'a que 
deux tres petites dents plus faibles que chez recedens et 
qui, vues de profd, ne semblent guere qu'un angle droit. Le 
petiole du premier noaud est plus long que chez recedens, 
au moins comme chez Rogeri; le noeud lui-meme bien plus 
bas que chez recedens, obtus ou arrondi au sommet, plus 
bas et plus obtus meme que chez Rogeri. 

Sculpture, pilosite et couleur du Rogeri, mais la pilosite 
est un peu moins abondante et la bande abdominale d'un 
brun plus clair. 

Coccarinali pres Smyrne, pris au parapluie en secouant 
des buissons. Bien distinct des deux autres par I'epistome 
sans carene et la tete plus retrecie derriere, de recedens 
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en outre par sa taille plus svelte, son pedicule et sa cou- 
leur, de Rogeri par son epinotum faiblement dente. 

Leptothorax Rottenbergi Em. Brindisi, Italic. Nid dans 
la terre. 

Leptothorax Ny lander i Foerst. < Corfou. Sur les buis- 
sons, comme en Suisse. 

Leptothorax exilis Em. v. Darii n. var. L. 2,7 mill. 
Plus grand que la forme typique. Petiole du premier noeud 
plus allonge. Second uoeud plus transversal. Sculpture de 
la tete, etc. comme chez la var. specularis Emery, lisse, 
avec quelques i'aibles rides ou stries sur le fond et sur les 
joues. D'un roux un peu jaunatre. TSte, abdomen et mas- 
sue des antennes bruns. Epines aussi longues que leur in- 
tervalle. 

Boudja pres Smyrne, sur un olivier. 

Leptothorax tuberum F., subsp luteus Forel $. Cordelio 
pres Smyrne et Coccarinali pres Smyrne, dans des tiges se- 
ches tres menues constituant un nid minuscule. Je ne puis 
le distinguer des exemplaires typiques du Dauphine (Dieu- 
lefit, Drome). 

Leptothorax bulgariciis Forel subsp. aeolius n. subsp. 
J L. 2,5 a 2,9 mill. Face basale de 1'epinotum plus con- 
vexe que chez le type de 1'espece, surtout devant. Epines 
plus longue, poin'tues, bienplus longues quelarges, longues 
comme environ la moitie de leur intervalle. Premier nreud 
tout a fait arrondi en dessus, presque comme chez le 
Rottenbergi Em., mais avec le petiole ante'rieur du bulga- 
ricus. Tfile, thorax et pedicule subopaques, finement reti- 
cul^s et faiblement rides en long, sans portion lisse. Foils 
courts, denteles. comme chez L. tuberum. 

D'un jaune roussatre ou d'un roux jaunatre; abdomen, 
mandibules et membres d'un jaune a peine roussi. Massue, 
e'pistome et joues enfumees. Parfois une bande brunfitre 
tres etroite vers Textremite du premier segment de 1'ab- 
domen, mais elle fait souvent defaut. 
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Coccarinali et Cordelio pres Smyrne, sur les buissons, 
secoues dans un parapluie. Nid dans les tiges seches et 
creuses. Cette sous-espece est tres caracte'ristique. Son 
premier nceud tres arrondi la distingue bien, ainsi que 
1'epinotum convexe, 1'abdomen sans ou presque sans baride 
brune et la tete sans portion lisse. 

Leptothorax bulgaricus subsp. smyrnensis n. subsp. 
L. 2,5 2,8 mill. Premier noeud un peu moins arrondi 
que chez le type de 1'espece (obtuse"ment anguleux), du 
reste de meme forme. Dents de 1'epinotum identiques, 
triangulaires fort petites ; face basale un peu moins plate. 
Tete finernent ridee : occiput seul lisse. Thorax plus for- 
tement ride et distinctement relicule, subopaque, ainsi que 
les nceuds qui sont reticules-ponctues. Les poils sont plus 
courts, denteles comme chez tuberum. 

D'un roux un peu jaunatre. Abdomen et membres d'un 
jaune un peu sale ; bande brune de 1'abdomen assez large; 
devant de la tete et massue enfumes. 

9 L. 4 a 4,3 mill. Thorax plus large que la tete. Epi- 
notum avec deux tres petites dents triangulaires. Premier 
nceud fort arrondi en dessus. Tete entierement el assez 
grossierement ridee presque jusqu'a 1'articulation, mais 
luisante et tres faiblement ou pas reticulee. Thorax ride 
en long, luisant, sans reticulations, sauf les trois quarts 
poslerieurs lisses du scutellum. Face de'clive de 1'epinotum 
ridee en travers. Noeuds reticules, couleur de 1'ouvriere; 
scutellum et articulations des ailes bruns ; une bande brune 
a chaque segment abdominal. Joues el massue des anten- 
iies enfumees. Ailes manquent. 

Coccarinali pres Smyrne, sur les buissons, avec le pre- 
cedent. Certains exemplaires font passage au bulgaricus 
typique; ils sont plus'petits (2,1 a 2,5 mill.) ont la tete 
lisse derriere el se distinguent du bulgaricus typique sur- 
tout par leurs poils plus courts, leur noeud un peu plus 
anguleux et leur couleur un peu plus foncee. 
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Leptothorax bulgaricus For., subsp. smyrnensis For. 
v. ionia n. var. $>. L. 2,4 a 2,6 mill. Tres voisin du prece- 
dent, mais le premier nceud est tout a fait anguleux, a 
profil conique, et un peu plus court. T6te un peu plus 
sculpte'e; occiput en partie seulement lisse. Roussatre; 
moitie anterieure de 1'abdomen jaune, moitie posterieure 
d'un brun noiratre. Massue des antennes d'un jaune rous- 
s&tre, comme le resle, nullement enfumee, ni le devant de 
la tete non plus. 

Presqu'ile d'Aivaly pres Mitylene (dans un tas de bois 
de chauffage d'un depot a Smyrne, bois provenant d'Aivaly). 

Leptothorax bulgaricus Forel, subsp. graecus n. subsp. 
i L. 2,7 a 3,2 mill. Tres voisins de la subsp. smyrnensis, 
mais thorax un peu plus allonge, avec une legere impres- 
sion meso-e"pinotale. L'epinotum a deux dents plus lon- 
gues que larges, pointues, un peu spiniformes, mais moins 
longues que chez Vaeolius. Premier noeud plus eleve que 
chez le type du bulgaricus, un peu plus anguleux que chez 
la subsp. smyrnensit, mais moins que chez sa var. ionia. 
Tele, thorax et pedicule entierement plus ou moins subo- 
paques, souvent plusgrossierement rid^s que chez la subsp. 
aeolius, mais finement reticules comme chez lui. 

Roussatre ou roux un peu jaunatre; abdomen et mem- 
bres d'un jaune un peu roussatre. Une large bande brune 
sur 1'abdomen. Epistome, joues et massue des antennes 
fortement enfumes de brun noirAtre. ' 

Grece : Patras, Amaroussia pres Athenes, Corfou. Les 
exemplaires d' Amaroussia et de Corfou ont la sculpture 
plus faible que ceux de Patras. Niche dans les tiges creuses 
des buissons. 

Comme je Tai deja fait remarquer dans VAnnuaire du 
musee zool.de I'Acad. imp. des sciences deSt-Petersbourg, 
T. VIII, 1903 (1904), p. 8, les L. pamiricus et Satunini, 
Ruzsky sont, a mon avis, des sous-especes de bulgaricus. 
Dans ce groupe le premier nceud varie de la forme angu- 
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leuse a la forme tout a fait arrondie (aeolius). Les carac- 
teres communs sontles yeux un peu plus grands, le petiole 
plus long du premier noeud, la tete et le thorax plus ou 
moins luisants. Mais il faut avouer que certaines formes, 
ainsi la race smyrnensis var. ionia et la race graecns, se 
rapprochent a bien des egards du tuberum subsp. unifas- 
ciatus. II y a la un vrai de"dale de races et de varie"tes bien 
difficiles a grouper. 

9- L. 3,9 a 4 mill. Tres semblable a la subsp. smyr- 
nensis 9> mais un peu plus grande et plus robuste. Le 
premier noeud est bien plus bas et plus arrondi au sommet. 

La tete, plus elargie derriere, est plus fortement et plus 
grossierement ridee, de meme que le mesonotum. Le de- 
vant de la tete est bien plus fortement enfume de brim 
noiratre ; la massue des antennes est aussi un peu plus 
foncee et les bandes brunes de Fabdomen sont plus fon- 
cees et plus larges. 

'Cardiocondyla elegans Emery, v. Eleonorae, n. var. Jj> L. 
2,1 a 2,3 mill. Tete subopaque, sculptee devant comme 
chez le type de 1'espece et non comme chez la v. bulgarica 
For. Tete bien plus longue que large, plus etroite que 
chez les autres varietes. Thorax moins echancre" que chez 
1'espece typique ; deuxieme ncsud au moins aussi large 
que chez elle et plus large que chez la var. Semenowi, 
Ruzsky. 

Tete, massue des antennes, abdomen, deuxieme nceud 
et souvent les cuisses bruns : mandibules, e"pistome, tho- 
rax et le reste des membres rougedtres. 

Nids dans le sable de la plage de Coccarinali pres Sniyrne, 
entre de petites herbes espacees. 

Voisine de la var. bulgarica For., mais la tete plus 
foncee est bien plus fortement sculptee. La tete est plus 
^troite que chez le type de 1'espece et les yeux sont situes 
plus en avant. 

Monomorium Pharaonis, L. <. Hotel dela Ville, Smyrne. 
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Monomonun minutum Mayr >. Coccarinali pres Smyrne; 
Patras, Grece ; Corfou, Gourant sur la terre, entre des 
graminees. Je n'ai pu reussir a decouvrir son nid, faute 
de temps. 

Monomorium (Holcomyrmex) dentigemm Roger. <. 
Collines seches a Boudja pres Smyrne, a Coccarinali pres 
Smyrne. Environs de Cordelio pres Smyrne. Corfou,. dans 
1'herbe d'un tertre au bord de Ja route, aux environs de la 
ville. 

Partout j'ai trouve le nid qui consiste en petits crateres 
de sables, desquels partent des galeries souterraines avec 
cases laterales ou Fon trouve beaucoup d'ouvrieres de toute 
taille, de 1,8 a 4,7 mill. Ces dernieres ont une enorme 
tete, comme celle du Messor barbarus ou d'un soldat de 
Plieidole. Lorsqu'on def'ait leur nid, les M. (Holcomyrmex} 
dentigerum se dependent avec rage et piquent avec fureur, 
fort sensiblement, malgre leur petitesse. Leurs fourrnilieres 
sont populeuses. Je n'ai pu trouver la 9> en partie faute 
de temps, puis a cause du terrain extre'mement sec, dur 
et rocailleux sur lequel ils vivent. Je n'ai pas pu observer 
non plus la cueillette des graines. 

Cette espece est frequente aux environs de Smyrne. Mais 
j'ai etc extremement surpris de la retrouver identique et 
nichant de metric a Corfou. C'est la premiere fois, a mon 
su, qu'on la trouve en Europe. Emery (Faune palearctique) 
n'a pas decrit la plus grande $ de 4.7 mill, (il donne 3,5 
comme maximum). Celle-ci a la tele de 1,5 mill, de large 
et autant de long; elle est du reste comme les autres. 

Oligomyrmex Oertzeni Forel, var. aeolia n. var. 9cf- 
Coccarinali pres Smyrne, 27 avril, in copula, sur des fleurs. 

9 L. 4,8 a 5, 2 mill. Noire, abdomen brun fonce; pattes, 
antennes et mandibules brunes (jaune-roussdtre chez le 
type de 1'espece). La face basale de repinotum un peu 
plus longue que la face declive (de meme longueur chez le 
type). Dents de 1'epinotum moins obtuses, assez pointues. 
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Du reste identique au type de 1'cspece qui est de Moree. 
Ailes irisantes, un pen teinte'es dc brim fonce, avec les ner- 
vures et la tache brunes. Chez les deux 9> I GS ocelles sont 
absents et rernplaces par trois grandes fosseltes, sauf un 
lateral chez 1'une d'elles ; les antennes ont 9 articles. 

O* L. 4 a 4,2 mill. Mandibules tridentees. Tele subite- 
ment retrecie clevant, a 1'epistome, a partir de la en trapeze 
plus large que long et retre'ci derriere. Bord posterieur 
droit. Les deux tiers aute'rieurs de 1'epistome en eminence 
convexe, striee en long derriere, et chcz un exemplaire en 
travers devant. Antennes de 13 articles ; scape long comme 
le deuxieme article du funicule, deux et demi fois plus 
long qu'epais. Le thorax est allonge, a peine ou pas plus 
large que la lete. Face basale dc 1'epinotum aussi longue 
que la face declive et separee d'elle par un angle distinct 
faisant un tubercule allonge. Premier nceud arrondi au 
sommet. Second nceud beaucoup plus etroit que chez le 
Grandidieri Forel, seulement un pen plus large que long 
et que le premier nceud, avec deux angles latdraux ante- 
rieurs assez nets. 

Tete assez mate, finement ride'e et reticule'e. Milieu du 
mesonotum et abdomen lisses ; le reste du thorax finement 
sculpte. Pilosite comme chez la 9 

Noir ; mandibules, scapes et paltes d'un brun fonce. 
Funicule et articulations d'un roux brunatre. Ailes comme 
chez la 9 

Le tf de 1'espece typique est encore inconnu. Je n'ai pu 
reussir a decouvrir le nid. 

Solenopsis fugax Latr. $. Bou Youk Dere (rive euro- 
pe'enne du Bosphore) ; Corfou ; Brindisi (Italie). 

Pheidole pallidula Nyl. ?^9> Bou Youk Dere (rive 
europ. du Bosphore), Salonique, Ismid (Bithynie), Smyrne 
et environs, Athenes et environs, Gorinthe, Patras (Grece), 
lie de Corfou, Brindisi et Bari (Italie). 

A Bou Youk Dere j'ai trouve 15 Paussus turcicus dans 
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un me'me nid de Ph. pallidula, a Boudja pres Smyrna, un 
seul. Je dois la determination des Paussus aM. Wasmanu, 

La Myrmecophila Salomonis Wasmann, a ete decou- 
verte par moi dans le temps en Mauritania chez le Mono- 
morium Salomonis L. Je 1'ai retrouve'e a Salonique chez 
le Tetramorium caespitum L. v. semileuis Andre et chez la 
Pheidole pallidula Nyl. La taille minuscule de ce gryllide 
est appropriee a celle de ses holes. M. le D r Schimmer 1'a 
determinee et a constate 1 son identite. 

Pheidole teneriffana Fore]. $ if. Dans les rues deSmyrne, 
pres de 1'Hdtel de la Ville, sur le trottoir, au pied des mai- 
sons, sortant de trous pratiques directement au pied du 
mur. Evidemment le nid se trouve entre les pierres de sou- 
bassement. Cette espece avail ete trouvee a Te'neriffe, puis 
en Tunisia par M. le D r Santschi. II m'a ete impossible de 
la trouver aux environs de Smyrne que j'ai cependant 
beaucoup fouilles. II me semble bien probable qu'il s'agit 
la d'une importation par les bateaux. 

Cremastog aster scutellaris 01. typique <. Bari (Apulie, 
Italic), sur les arbres. 

Cremastogaster scutellaris 01. v. Schmidti, Mayr 5 
Bou Youk Dere, rive europeenne du Bosphore, sur les 
arbres. 

Cremastogaster scutellaris. Gl. var. ionia n. var. $ 
Differe du type de 1'espece par sa couleur d'un brun uni- 
forme (lete et membres compris), avec I'abdomen noir, 
par sa pubescence un peu plus forte, en parti culier sur la 
tete, et par son occiput a peu pres lisse. La carene me- 
diane va en general d'un bout a 1'autre du me"sonotum. 
Le pronotum est assez regulierement ride en long (moins 
rugueux et plus luisant que chez le type de 1'espece). 
L'abdomen est un peu moins ponctue. L. 3,4 a 5,6 mill. 
Boudja et Goccarinali, pres Smyrne ; presqu'fle d'Aivaly, 
pres Mitylene (toujours dans le tas de bois d'Aivaly, im- 
port(- a Smyrne) ; Ismid (Bithynie) ; Kephirissa, pres 
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d'Athenes, Patras, Gorfou (Grece). Les exemplaires de 
{jrece font plus ou moins passage a la variete Schmidti. 

M. Emery a deja rendu attentif a cette variete (trouvee 
a 1'ile des Princes, dans la mer de Marmara) dans ses 
Studi mirmecologici 1870 (Bull. soc. ent. ital.), mais sans 
lui dormer de nom (1'autre variete, dont il parle, est la 
var. Schmidti Mayr). Elle est tres caracteristique pour 
1'Anatolie, ou je n'ai trouve nulle part la forme typique. 
Les exemplaires d'Ismid font un peu passage a la var. 
Schmidti. Au premier abord, on croit voir une grande 
variete de VAuberti, comme la var. maura For, ou encore 
une var. du laestrygon Em. Mais un examen un peu plus 
attentif, a tot fait de corriger cette erreur. Du reste, j'ai 
constate que, comme 1'espece typique, la variete ionia, 
niche constamment dans les troncs des arbres, surtout des 
figuiers et des oliviers, rarement sous les pierres (nids dc 
carton) et jamais dans la terre, tandis que VAuberti et le 
laestrygon, au contraire, et toutes leurs varietes, nichent 
toujours dans la terre et jamais dans les arbres. Les 
moeurs sont, a tous egards, celles du scutellaris typique. 

La 9 (L. 8,5 a 9 mill.) se distingue de 1'espece typique 
par les memes caracteres que 1'ouvriere. Je 1'ai trouvee a 
Coccarinali. 

Cremastog aster AubertiEm. Le veritable Cr. laestrygon 
Emery est de Sicile et ne se distingue de VAuberti que 
par son pronotum un peu plus borde, sa couleur plus 
foncee et ses epines legerement plus courtes. La forme 
algerienne ordinaire doit etre separee du laestrygon de 
Sicile. Elle a les epines bien plus courtes, souvent denti- 
formes, la taille plus robuste, la sculpture plus grossiere 
et la carene du mesonotum reduite a une eminence sur le 
devant. La couleur est d'un noir pur (brunatre, chez le 
type du laestrygon). Je dois done revenir sur ce que j'ai 
e'crit en 1909 et considerer le laestrygon comme simple 
subspecies de YAuberti et je propose le nom d'atlantis n. var. 
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pour la forme ordinaire d'Algerie et de Tunisie. On pour- 
rait aussi considerer les formes alge'riennes maura For et 
atlantis For, comme varie'tes d'une subsp. distincte., qui 
devrait alors porter le nom de maura, mais je prefere, 
pour le moment, les subordonner au laestrygon. 

Par son pronotum, un exemplaire de Miramar (Baleares) 
se rapproche plus de la subsp. laestrygon que de la var. 
iberica Forel de VAuberti, tandis qu'il a les courtes epines 
de la var. atlantis. 

Cremastogaster (Atopogyne) hellenica u. sp. 9- L. 8,5 mill. 
Mandibules .arme'es de 6 a 7 dents, strie'es, plus longues que 
chez le scutellaris^ a bord externe a peine convexe, ce qui 
les rend plus pointues et rappelle le C. depressa Latr. 
Epistome faiblement imprtme derriere le milieu du bord 
anlerieur. Tele de'prime'e, plus large derriere que devant, 
avec les cotes droits et le bord posterieur largement 
echancre. Yeux assez plats, plus allonges dans un sens 
oblique que chez le scutellaris, deux fois plus longs 
que larges, situe's un pen en avant du milieu des cote's de 
la tete. Le scape n'atteint pas tout a fait le quart poste- 
rieur de la tete. Articles 3 et 5 du funicule assez dislinc- 
tement plus e'pais que longs. Massue de 3 articles. Thorax 
beaucoup plus etroit que la tete (presque de moitie, devant 
du moins). Mesonotum allonge, plus etroit devant que der- 
riere. Epinotum sans dents, avec deux tubercules larges et 
tres obtus ; du reste, comme chez le scutellaris. Pedicule 
et abdomen comme chez le scutellaris ; sillon median du 
deuxieme nceud un pen plus faible. 

Joues, fossettes antennaires et milieu du front stries. Le 
reste de la tiHe lisse, luisant, avec des points epars portant 
la pubescence qui est un peu plus longue et plus distincte 
que chez les cutellaris. Du reste, sculpture, pilosite", pubes- 
cence et couleur, comme chez le scutellaris typique. 

Environs d'Athenes, reu de M. le D 1 ' Kriiper. Prise 
isolement. 
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La forme de la te"te et des mandibules est si aberranle 
que je me risque a decrire cette 9 sans 1'ouvricre corres- 
pondante. Elle appartient au groupe C. depressa Latr. et 
Jullieni Santschi. Ce groupe doit etre separe des Oxygyne 
auxquels je 1'avais reuni. Je propose pour lui un sous- 
genre special : Atopogyne n. Subgenus, caracterise par la 
tele deprimee, en rectangle ou trapeze, par les mandibules 
droites, a long bord terminal et par le thorax allonge, 
etroit devant, tous ces caracteres speciaux a la 9 

Notre espece se distingue facilement du Jullieni par sa 
tete lisse (sauf devant) et par sa couleur, de depressa par 
ses mandibules moins longues donl le bord terminal enlier 
est dente. 

Crernastogaster sordidula Nyl var. Flachi Forel $. Bou 
Youk Dere, rive europ. du Bosphore, Ismid (Bithynie), 
Kephirissa, pres d'Athenes, Patras et Gorfou (Grece). 

Cette forme est extrtjmement commune en Turquie, en 
Grece et en Bithynie. Elle vit dans la terre des prairies, 
sous les pierres des rocailles, etc., comme 1'espece typique, 
en fourmilieres asssez populeuses. 

Cremastogasler sordidula var. aeolia n. var. ^ L. 2,3 a 
4 mill. Plus grand que la v. Flachi et beaucoup plus grand 
que le type de 1'espece. Tete plus carree, a cdtes a pen pres 
droits et legerement echancree derriere, surtout chez les 
grandes < Epines epinotales plus longues et plus greles, 
aussi longues que la face basale. Premier nceud carre, 
aussi large que long. Dos du pronotum grossierement ride 
en long ; des rides plus fines sur les cdtes du clos du meso- 
nolum et sur la face basale de I'epinotum. Au milieu du 
me'sonotum, un espace lisse, longitudinal, parfois assez 
distinctement concave. 

D'un brun fonce ou mtime noiratre. Pattes et scapes d'un 
brun roussatre. Mandibules et funicules roussatres, sauf la 
massue qui est brune. 

Coccarinali, pres Smyrne (exemplaires typiques), et 
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Boudja, pres Smyrna (un peu moins typiques), nichant en 
terre, comme la var. Flachi. Distinct par la sculpture du 
thorax, ses tongues opines, sa teHe plus carree et sa plus 
grande taille. Directement compare au sordidula typique, 
il semble constituer une autre espece. Mais la var. Flachi 
dtablit une transition entre I'espece typique et la var. aeolia, 
dont elle a presque la couleur et la forme du premier 
nceud. 

Oxyopomyrmex oculatus Andre $> Coccarinali, pres. 
Smyrne, sur un terrain sec, se promenant pour aller 
chercher des graines, a c6te du Monomorium minutum, 
entre de courtes herbes espace>,s a cdte d'un sentier. 

Extremement voisin de Santschii Forel de Tunisie ; un 
peu plus petit, avec les polls du dos plus obtus, plus epais, 
plus voisins de ceux des Leptothorax. Le petiole du pre- 
mier noeud un peu plus court. Les nceuds sont luisants 
et faiblement reticules (mats et reticule's-ponctues chez 
Santschii), d'une idee plus etroits. Les mandibules ont 
7 dents,, Epines plus robustes (plus larges) que chez le 
Santschii, peu courbe"es en arriere (dessous), de meime 
longueur. Je crois que le Santschii devra etre considere- 
comme race ou variete. 

II est vrai que cette forme correspond mal a la figure- 
d' Andre. Mais M. Andre, qui ne possede pas son type, 
m'ecrit qu'elle a e'te mal dessine"e. Le type provient des 
environs de Jaffa (Palestine). La description convient, du 
reste, assez bien. aux individus de Goccarinali, mais ces 
derniers sont legerement plus grands : 2,5 a 2,6 mill. (voir,. 
du reste, la descr. de Tespece suivante. 

Oxyopomyrmex Kriiperi n. sp. $ L. 2,5 a 2,8 mill. Mandi- 
bules arme'es de 6 dents (7 chez oculatus et Santschii), 
densement strides. Epistome convexe, court, comme chez 
oculatus, ainsi que 1'aire frontale. Tte distinctement un 
peu plus longue que large et legerement plus large der- 
riere que devant. Yeux comme chez oculatus et Santschii. 
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Scape un peu plus court que chez les autres especes, de- 
passant a peine le tiers posterieur de la tete. Funicule plus 
epais, son deuxieme article un peu plus epais que long- 
(plus long qu'epais chez les autres) et ses articles 3 et 4 a 
peu pres deux fois plus epais que longs. Sutures du thorax 
distinctes. Le promesonotum ne forme pas une simple con- 
vexite comme chez les autres especes : le pronotum est 
fort convexe devant et presque plan derriere, sur le profil, 
avec les deux tiers anterieurs du mesonotum, tandis que 
le dernier tiers de celui-ci forme brusquement une decli- 
vite abrupte, venant tomber sur un segment intermediaire 
ou me"tanotum fort distinct, transversal, s^pare" du meso- 
notum par une suture et de 1'epiziotum par une autre 
(indistinct chez oculatus et Santschii). Epinotum et epines 
comme chez Yoculatus. Petiole du premier nceud un peu 
plus long que chez Voculatus et que la base du noeud. Ge 
dernier, vu de profil, conique, obtus au sommet, en pente 
a peine convexe devant et derriere (un peu concave de- 
vant et convexe derriere chez Voculatus). Second noeud, vu 
de profil, aussi haul que le premier, arrondi, convexe, 
mais atte'nue vers le sommet (chez oculatus plus has que 
le premier, arrondi, nullement attenue au sommet qui 
forme une large surface convexe). 

Sculpture comme chez Yoculatus (noeuds luisants, faible- 
ment reticules), c'est-a-dire comme chez le Santschii, sauf 
les nosuds. Couleur et pilosite comme chez I'oculalus. 

Salonique, sur une colline aride. derriere la ville. Nid 
dans le sable, sous un cratere regulier. Ce nid e'tait dis- 
pose" en e"tages, comme les a decrits et figures Santschi, 
pour le Santschii Forel. La forme du thorax, des mandi- 
bules, de la t(He, des antennes et du pe"dicule, me semble 
suffisante pour caracteriser une espece distincte de Yocu- 
latus. Chez le Saulcyi Em., les poils sont pointus et plus 
fins, et le funicule est plus grele. 

Je d6die cettc espece au Nestor de 1'entomologie eii 
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Orient, M. le D 1 ' Kriiper a Athenes, avec lequel j'ai eu le 
plaisir de faire une excursion entomologique aux environs 
de la ville classique de 1'antiquite. 

Aphaenogaster splendida Roger ^. Alhenes, dans la 
maison du D r Kriiper et dans celle du D r Vlavianos, mon 
aim able hole. 

Aphaenogaster gibbosa Latr. . Environs de Patras 
(Grece) ; Bebek, rive europcenne du Bosphore. 

Aphaenogaster testaceo-pilosa Lucas, subsp. balcanica 
Em. 5- Pcra, Constantinople ; Yedi Koule" pres Stamboul ; 
Smyrne ; Cordelio, pres Smyrne ; environs de Patras et 
d'Athenes, en Grece (en masse); Corfou. Les cdtes de la 
tete sont le plus souvent enlierement mats, ct la taille est 
souvent grande, jusqu'a 6,5 et meme 7 mill., ce qui ne 
correspond guere aux caracteres distinctifs indiques par 
Emery, el rend difficile de rattacher cette variete orientale 
a la semipolita, comme le fait Emery. On peut en faire une 
race, ou peut-etre une simple variete" de la testaceo pilosa. 

Aphaenogaster testaceo-pilosa Lucas, subsp. semipolita 
Nyl. Brindisi, Bari (Italic). Varietes moins typiques que 
celle de Sicile, plus mates. 

Messor barbarus L. var. nigra Andre $, Brindisi, une 
fourmiliere splendide avec d'e'normes ^ ; Bari. 

Messor barbarus L. subsp. semiriifas Andre, var. den- 
tata Forel. <J> Pera (Constantinople), sur la route d'un 
faubourg. 

Messor barbarus L. subsp. meridionalis Andre ^ Be- 
beck et Bou Youk Dere, rive europ. du Bosphore ; Salo- 
nique; Boudja, Coccarinali, etc., aux environs de Smyrne ; 
environs d' Athenes ; Patras, etc. 

Extrememenl commuri dans tout 1'Orient, sur les lieux 
rocailleux. J'ai trouve dans ses nids des cloporles, des 
Myrmecophila ochracea (Schimmer del.), des Catopomor- 
phas Antoniae Rttr. (coleoptere), etc. 

Messor barbarus L. subsp. structor Latr. $. Bari, Brin- 
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disi (Italic) ; Kephirissa, pres Athenes, Corfou (Grece) ; 
Philippopoli (Bulgaria) ; Belgrade (Serbie). 

Messor barbaras L. subsp. structor Latr. v. orientalis 
Em. Coccarinali et Boudja, pres Smyrne. Gros nids dans 
1'herbe. 

Messor barbarus L. subsp. structor Latr. v. mutica 
Nyl 5 Pera (Constantinople) ; Salonique ; dans les fau- 
bourgs d'Ismid (Bithynie), et une variete faisant passage a 
la subsp. clioorum Ruzsky, par sa lete plus lisse (super- 
iiciellcment slriee, luisante). 

Messor barbarus L. subsp. structor Latr. v. Thyrrhena 
Em. Stamboul 6 IV; Smyrne ^3 IV, dans les rues, en 
plein vol nuptial ; nids dans les murs des maisons, ou a 
leur pied, le long des trottoirs. 

Messor barbarus L. subsp. clioorum Ruzsky $ Smyrne. 

Messor Oertzeni Forel v. amphigea n. var. <J. L. 4, 5 a 
11 mill. Differe uniquemenl de 1'espece typique < major 
par sa couleur enlieremenl rouge, avec 1'abdomen et tout 
au plus le pedicule d'un brun noiratre. Souvent quelques 
nuages bruns sur Fepinotum. Le type de 1'espece a tout le 
thorax d'un brun noiratre et une tache bifurquee noire 
sur le vertex el 1'occiput. En outre le type de 1'espece, re- 
colte a Smyrne par von Oertzen, el qne je n'ai pu y retrou- 
ver, est legerement plus luisant. 

$ minor. Sauf la plus pelile lete, loute semblable a la 
grande <, mais d'un rouge plus terne, un pen jaune bru- 
natre, avec quelques laches nuageuses, brunatres sur le 
thorax et la tete, surtout le verlex, et avec 1'abdomen brun 
fonce. Les $ un peu plus grandes, de 5,5 mill, et plus, ont 
deja la couleur des grandes. 

cf L. 9 mill. Mandibules striees, armees de 7 a 8 dents 
etroites, longues, point ues. Tele en carre arrondi, dense- 
ment ridee-slriee, male ou snbopaque. Toul le thorax, y 
compris le sculellum et le dos de Tepinolum, densement 
rich- en long avec des points espaces, sauf une pelile 
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portion lisse au milieu du mesonotum, devant. L'epinotum 
a deux tubercules subdentiformes allonges. Noauds rides 
et reticules. Abdomen lisse. Pilosite dressee abondante 
partout et rousse ou fauve, mais oblique et subadjacente 
sur les membres. Entitlement noir, avec 1'extremite des 
mandibules, du dernier article du funicule, des tarses et 
les articulations roussatres. Ailes legerement teintees de 
brun jaunatre, avec les nervures d'un brun jaunatre et la 
tache marginale brune. 

Environs de Salonique et de Smyrne (cf le 28 avril) ni- 
chant. dans les prairies cultivees et facilement reconnais- 
sable de loin a ses grands crateres de terre d'un gris 
blanchatre qui contrastent avec les crateres de terre brune 
ou noiratre des Messor barbarus (subsp. meridionalis, 
structor etc.). Une autre particularity de cette belle et 
grande fourmi est son extreme timidite. A la moindre 
approche, les ? qui sont a la surface s'enfuient au fond du 
nid. En outre, (orsqu'on creuse dans le nid avec un ciseau 
de menuisier, on n'arrive pas'au fond, ni aux greniers 
comme chez les M. barbarus. Pour obtenir des fourmis, 
il faut done jeter rapidement un coup de ciseau profond 
qui coupe la retraite a celles qui sont a la surface. A 
Gordelio, pres Smyrne, je decouvris une grande fourmiliere 
dont les habitants allaient et revenaient de la cueillette des 
graines. Us y allaient un a un, comme les M. drenarius, 
et non pas en grandes armees comme les barbarus. 

Espdrant decouvrir cette espece a Smyrne, je m'atten- 
dais, vu ses affinites avec Varenarius, a la trouver dans un 
desert ou au moins dans une steppe. Grande fut done ma 
stupefaction de la trouver au contraire en plein champ 
cultive 1 , tout pres de la ville, dans le gazon surtout. Nean- 
moins ses moeurs, la couleur des crateres avec leurs gros 
grains de terre blanchatre tout a cote des crateres brun 
fonce des M. barbarus me fit comprendre que cette espece 
possede une affinite profonde avec 1'arenarius, celle de 
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miner des nids extremement profonds, dont les canaux de 
mines et les greniers sont dissemines sous terre a des dis- 
tances probablement assez grandes, sans arriver toutefois, 
aux mines immehses des arenarius. En effet, la terre 
marneuse, calcaire, blanchatre, dont se composent les cra- 
teres se trouve en dessous de la couche d'humus des terres 
cultivees, et c'est la ce qui explique la coulenr si frap- 
pante des nids du M. Oertzeni, couleur qui les fait recon- 
naftre a distance, de prime abord. Sa facjon de dispa- 
raitre a 1'approche d'un homme et 1'impossibilite de Irouver 
le fond du nid (il faudrait ope>er de grandes tranchees, 
comme je 1'ai fait au Kreider en Algeria; mais dans les pre& 
cultives il faudrait pour cela un ouvrier et une permission 
speciale que mon temps ne m'a pas permis de requerir) 
confirment mon opinion a n'en plus douter. De plus, comme 
pour Varenarius, on trouve, a peu- de distance (un, deux, 
trois metres) souvent des groupes voisins de crateres que je 
suppose appartenir, comme chez Varenarius, a une meme 
fourmiliere et a un meme nid souterrain. 

Ges phenomenes sont tres intcressants. II vaudrait la 
peine de defoncer une fois completement un nid de 
M. Oertzeni. Je ne crois pas du reste que sa profondeur 
et son etendue soient semblables a celles des nids d'are- 
narius. Je pense qu'il s'agit plutot de mines intermediaircs 
entre celles du barbarus et celles de Varenarius. 

Un second fait curieux est que cette grande espece soit 
demeuree inconnue jusqu'a ma description, en 1910, d'une 
seule $ major de la variete lypique recoltee a Smyrne par 
v. Oertzen. Et ce qui est encore plus singulier, c'est que je 
1'aie trouve"e en grand nombre dans -deux Iocalit6s, 1'une 
en Europe (Salonique) et 1'autre en Asie mineure (Smyrne), 
tandis que je n'en ai pas trouve trace en Grece, ni a Ismid, 
ni au Bosphore. C'est d'autant plus curieux que les grands 
crateres du M. Oertzeni ne peuvent echapper a Trail d'un 
myrmecologiste. Je me demande si quelque 9 fecondee n'a 
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pas etc transported a une epoque historique quelconque 
de Smyrne a Salonique par un bateau, ces deux localites 
ayant toujours eu de grandes relations commerciales. Les 
exemplaires de Salonique, oil je la decouvris d'abord a 
mon grand etonnement, sont absolument identiques a ceux 
de Smyrne. 

Le M. Oertzeni ressemble aussi au M. barbarus 
cephalotes Emery du pays des Galla, en Afrique, mais la 
t6te des $ major est plus grande chez le cephalotes, 1'epis- 
tome est echancre et le deuxicme nceud a une toute autre 
forme (retreci et abaisse devant chez cephalotes, eleve au 
contraire chez Oertzeni). 

Un gros cloporte comme hote du M. Oertzeni. 

Dolichoderus quadripunctatus ol. '. Goccarinali pres 
Smyrne, sur un arbre; memes allures qu'en Suisse. 

Liometopum microcephalum Panz, J|>. Une grande colo- 
nie daus les ormeaux et les chfines du Jardin public de 
Salonique. 

Tapinoma erraticum Ltr. Brindisi, Bari (Italic); Pa- 
tras, Kephirissa pres d'Athenes, Corfou (Grece) ; Ismid 
(Bithynie). 

Tapinoma erraticum Ltr, v. niyerrimum Nyl. < Brindisi, 
Bari (Italie); Cordelio et Goccarinali pres Smyrne. 

Bothriomyrmex meridionalis Roger subsp. (Mantis 
Forel . Ismid (Bithynie); Patras (Grece). 

Playiolepis pygmaea Latr $ 9 Brindisi (Italie) Saloni- 
que (Turquie); Kephirissa pres d'Athenes et Patras (Grece) ; 
Ismid (Bithynie) ; Boudja, Coccarinali et Cordelio pres 
Smyrne. ' 

Playiolepis pygmaea Latr. v, pallescens Forel $ 9 Sa- 
lonique ; Coccarinali pres Smyrne. 

Plagiolepis pygmaea Latr. v. Nlinu n. var $. L. 1, 7 a 
2, 3 mill. Plus robuste que le type de 1'espece. Tele distinc- 
tement plus large que longue, largement echancree derriere. 
Thorax aussi plus robuste. Tele d'un brun un peu rou- 
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geatre. Thorax rougeatre, avec le sommet du pronotum et 
de 1'epinotum un peu brunis. Abdomen brim. Pattes, 
antennes et mandibules roussatres ; milieu des cuisses et 
des tibias, ainsi que la massue des antennes brunis. 
Pubescence et pilosite comme chez 1'espece typique. 

Presqu'ile d'Aivaly pres Mitylene (dans un tas de bois 
transporte d'Aivaly a Smyrne). 

Acantholepis Frauenfeldi Mayr 9 ? Coccarinali, Boudja 
et Cordelio pres Smyrne; Ismid (Bithynie). 

Acantholepis Frauenfeldi Mayr v. bipartita Sm. $ 9- 
Salonique, Kephirissa pres Athenes, Patras (Grece). 

Acantholepis Frauenfeldi Mayr v. nigra Emery Gor- 
fou, dans un escalier descendant a la mer (nid entre les 
marches). 

Acantholepis Frauenfeldi Mayr v. Dolabellae n. var. 
$ 9 L- 3,5 a 3,8 mill. Tete elargie derriere, aussi large 
que longue et un peu deprimee, de meme que le pronotum 
large aussi, comme chez la var pubescens Forel. Mais la 
pubescence est comme chez la forme typique, de meme 
que la sculpture (luisante). Ecaille sans dents, i'aiblement 
echancree au sommet. Thorax rouge, sauf le pronotum ; 
ecaille rouge a la base, brune au sommet. Tout le reste 
brun noiratre ; membres et mandibules plus on moins 
roussatres. Dents de l'epinotum plutot obtuses. 

Boudja pres Smyrne, sous les pierres. Cette grande 
variote rappelle la pubescens de Gabes. Elle vit tout a 
cote de 1'espece typique sur une colline aride pres de 
Boudja. Je n'ai pu trouver la 9- 

Acantholepis FrauenfeldiM.aLjr v. Kantarensis n. var. $. L. 
2,8 a 3,5 mill. Gouleur de la v. bipartita Sm., mais entie- 
rement subopaque ou mate et dens^ment reticulee ou re- 
ticulee-ponctu^e, avec 1'abdomen luisant, plus faiblement 
chagrine. Ecaille echancree et obtus^ment subdente'e au 
sommet. 

El Kantara, Algerie, recoltee par moi-meme. Differe du 
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type de I'espece par sa sculpture surtout et se rapproche 
de la var. sericea Forel de 1'Inde. 

Prenolepis nitens Mayr . Je saisis au vol une $ de cette 
espece dans une rue de Stamboul (Constantinople) le 
6 avril, vers 5 heures. 

Lasius niger L. subsp. alienus Forst $. Brindisi (Italie) 
Cordelio pres Smyrne ; Athenes. 

Lasius niger L. subsp. lasioides Emery. Jj> Presqu'Ile 
d'Aivaly pres Mitylene (tas de bois d'Aivaly depose a 
Smyrne). 

Lasius Jlauus F. < Jardin public de Salonique. 

Formica fusca L. var. fusco-rufibarbis Forel >. Bebek, 
rive europe"enne du Bosphore, dans un jardin ; Jardin pu- 
blic de Salonique. 

Formica fusca L. subsp. cinerea Mayr, \ar.fusco-cine- 
rea Forel (la varie'te' a pattes sans poils dresses). Philipo- 
poli, Bulgarie. 

Formica (Pro/or mica) nasuta Nyl. var. striaticeps n. 
var. 3> L. 3 a 7 mill. Differe du type de la nasuta du midi 
de la France par sa tete finement striee presque jusqu'a 
1'occiput, puis plus abondamment ponctuee ; en outre par 
sa pubescence plus distincte et plus abondante, du reste 
variable. La couleur est un peu plus claire, plus brune. Le 
type un peu plus petit de Tespece n'a presque pas de 
pubescence et seulement 1'epistome et une partie du front 
stries ; sa sculpture est g-eneralement plus faible et la 
ponctuation plus eparse. : 

Environs de Salonique ; nids assez frequents, peu popu- 
leux, mine's dans la terre, et s'ouvrant par de petits cra- 
teres de terre, dans les prairies un peu seches ou dans les 
rocailles. Les grandes $ sortent peu. Elles ont souvent 
1'abdomen tres distendu par le jabot, et paraissent servir 
un peu d'outres a provision, comme les grandes ^ du 
Myrmecocystus melliger, mais en bien moins accentue. 
Les individus que j'ai recoltes dans le temps en Bulgarie 
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(Rilo Selo) appartiennenl en bonne partie a cette variete, 
de meme un exemplaire de Tiflis de ma collection et d'au- 
tres du Caucase. 

M. Emery dit qu'il ne peut trouver de difference entre 
les types d'Orient et ceux du midi de la France et d'Es- 
pagne. C'est le cas, en effet, pour certains exemplaires de 
Bulgarie et d'Andrinople. Je crois ne'anmoins que les dif- 
ferences indiquees justifient une variete. D'autre part 
M. Emery a institue comme espece la Formica Korbi d'A<- 
sie mineure. Je 1'ai du Sultan Dagh. Elle differe de la na- 
suta par sa forte pubescence et sa forte sculpture, ainsi 
.que par son eclat metallique. Ce dernier se retrouve 
neanmoins parfois aussi chez des individus du midi de la 
France. Or noire var. striaticeps a la meme sculpture que 
la F. Korbi qui differe d'elle surtout par sa pubescence 
encore beaucoup plus forte. La var. striaticeps constitue 
a peu pres un passage de la nasuta typique a la Korbi, et 
je me demande si cette derniere ne devra pas 6tre consi- 
deree comme subsp. de la nasuta quand on possedera un 
materiel plus considerable. 

Myrmecocystus (Cataglyphis) uiaticus F. subsp. orien- 
talis Forel v. rufiventris n. var. ?. Differe de la forme ordi- 
naire en ce que les $ out en bonne partie (pas toutes) le 
premier et une portion du deuxieme segment de 1'abdo- 
men roussatres. 

Corfou, an bord de la mer. D'anciens exemplaires recus 
autrefois de Corfou, par le D r Vejas, appartiennent aussi 
a cette variete de couleur que j'ai, en outre, retrouvee a 
Tatar Bazardjik et a Stanimaka, en Bulgarie. La $ a la 
mSme particularite. 

Myrmecocystus (Cataglyphis) viaticus F. subsp. orien- 
talis Forel $. Ismid (Bithynie) ; Smyrne (ville) ; Cordelio 
et Boudja, pres Smyrne; Salonique (au bord de la mer). 
Athenes (faubourgs). Les exemplaires d'Athenes sont de 
couleur plus sombre. 
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Gette sous-espece est tres commune en Orient. Jamais 
elle n'y prend 1'aspecl <lu bicolor. Jamais je n'ai pu de- 
couvrir, ni dans ses nids, ni a ses antennes, un seul 
Thorictus, et pourtant c'etait la saison la plus propice. 
Par centre, j'y ai trouve en nombre la Lepismina Foreli 
VVasmann, que j'avais decouverte, dans le temps, chez la 
subsp. bicolor en Tunisie et en Algerie, puis retrouvee 
chez le M. bombycinus Rog. Dans un nid de M. viaticus 
' orientalis, situe sur le trottoir d'une rue de la ville turque 
a Smyrne, je tfouvai un nombre surprenant de L. Foreli, 
qui grouillaient veritablement a 1'entree du nid. Malheu- 
reusement, des Turcs, croyaht que je faisais des sortileges, 
se mirent a me bo'mbarder de grosses pierres et m'obli- 
gerent ainsi a uhe retraite que j'executai aussi lente et 
digne que possible, apres avoir pris non sans peine, plu- 
sieurs Lepismina,. 

Myrmecocystus (Cataglyphis) albicans Rog. v. viati- 
coides Andre $. Roudja et Coccarinali, pres Smyrne; 

Myrmecocystus (Cataglyphis) albicans Rog. v. mixta 
Forel $. Smyrne (ville) ; Roudja et Goccarinali, pres 
Smyrne. 

Ges deux varietes ont les memes mosiirs qu'en Algerie. 

Myrmecorystus (Cataglyphis} cursor Fonsc. $ 9 Bari 
et Rrindisi(Italie), tres commun. Kephirissa, pres Athenes. 
Patras (Grece). Extremement commun. 

Aulant 1'allure des Myrmecocystus (Cataglyphis) est 
rapide, autant celle des Formica (Proformica) est lente. 

Camponotus (Colobopsis) truncatus Spinola ? ^- Gocca- 
rinali, pres Smyrne. Presqu'tle d'Aivaly, pres Mitylene 
(tas de bois d'Aivaly, depose a Smyrne). Individus isoles. 

Camponotus lateralisOliv. 9 cf- Rari, Rrindisi(Italie); 
Corfou, Kephirissa, pres d'Athenes ; Patras (Grece); Ismid 
(Rithynie) ; Presqu'ile d'Aivaly (tas de bois) ; Roudja, 
Coccarinali, Cordelio pres Smyrne, dans des branches 
seches et des tiges creuses, du 24 au 30 avril. A Coccari- 
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nali et a Gordelio surtout, j'ai trouve une foule de nids de 
cette espece dans des roseaux, des tiges de chardons, etc., 
souvent mfime dans des roseaux et tiges casses et entasses 
avec des epines pour former des haies. Les buissons et les 
fleurs etaient couverts de C. lateralis. 

Camponolus lateralis 01. v. atricolor Nyl $ 9- Brindisi 
(Italic) ; Patras (Grece); Salonique; Bou Youk Dere" (rive 
europ. du Bosphore ; Ismid (Bithynie) ; Coccarinali et Cor- 
delio, pres Smyrne. En general nichant dans la terre ou 
sous les pierres. 

Camponotus Kiesemuetteri Bog. .$. Kephirissa, pres 
d'Athenes (D r Kriiper). 

Camponotus libanicus. Andre < 9- Boudja et Coccari- 
nali pres Smyrne, 25 a 28 avril, sur des coteaux arides, 
secoue des branches de chenes verts (yeuses) dans un para- 
pluie. Une 9 v i n t se poser sur moi au vol. Toutes mes 
recherches pour trouver le nid, soil sous les pierres, soil 
dans les tiges, soil en suivant une $, ont etc vaines. Je n'ai 
pu trouver que des minor. La grande "$ est encore incon- 
nue. M. Andre a eu la bonte de me confirmer la determi- 
nation. 

$. A la description d'Andre", il faut ajouter que les ti- 
bias ont quelques petits piquants, que le pronotum est 
assez distinctement horde devant et a ses angles arrondis 
(paS lateralement), et que les joues ont des poils dresses. 
Chez les exemplaires de Smyrne, les antennes entieres et 
la moitie peripherique des mandibules sont'roussatres. Le 
hord posterieur de la tete est plus ou moins droit et 
les aretes frontales sont fortement divergentes. Corres- 
pond, du reste, fort bien a la description. Le C. Vogti 
Forel est bien distinct par ses yeux plus grands, ses aretes 
frontales moins divergentes, son thorax plus convexe dan& 
le sens transversal, enfin par sa couleur et sa sculpture.- 

9- L. 10 mill. Mandibules mates, abondamment, gros- 
sierement et profondement ponctuees, sur un fond, fine*- 
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ment reticule, poilues et armees de 5 a 6 dents (5 chez la 
petite $). Te"te en trapeze, assez fortement eUargie derriere, 
avec le bord poste"rieur un pen sinueux (convexe au milieu, 
puis droil de chaque c6te), et le bord lateral offrant une 
concavit^ nette vers ses deux cinquiemes anterieurs ; la 
tele s'e'largit surtout a partir de cetle concavite. Epistome 
subde"priine, sans trace de carene, a portion mediane 
arrondie, plus large que longue et a c6les caches. Le scape 
depasse le bord posterieur de la t6te d'un peu plus que son 
epaisseur. Thorax au moins aussi large que la t<He. Me'so- 
nolum avec une ligne longitudinale anterieure mediane et 
deux poste'rieures, subde'prime en-dessus, ainsi que le scu- 
-tellum. Ecaille eleve"e & bord superieur subrectiligne. Face 
basale de I'e'pinotum en rectangle transversal. 

Densement re"ticule-ponctue et mat ; abdomen, (5caille et 
une partie du thorax seulernent subopaques. En outre, une 
ponctuation piligere espacee assez abondante et tres dis- 
tincte, plus fine sur 1'abdomen. Comme les mandibules, 
les joues et le devant de 1'epistome ont d'abondantes 
grosses fossettes, en partie allongees, qui donnent a ces 
parties un aspect carieux. Pilosite dressee assez abondante 
sur le corps, surtout sur les joues, d'un jaune un peu rous- 
satre. Ouelques rares poils dresses sur les scapes et les ti- 
bias anterieurs. Pubescence espacee, jaunatre, fort dis- 
tincte partout, assez abondante sur les membres. Meme 
couleur que 1'ouvriere, mais les parties roussatres sont 
plus foncees. Ailes teintes de rousscitre, avec les nervures 
et la tache d'un brun roussa"tre. 

Camponolus Gestroi Em. subsp. creticus For. $. Kephi- 
rissa et Amaroussia pres d'Athenes ; Smyrne et Coccari- 
nali pres Smyrne, sur les fleurs et sur les buissons a puce- 
rons. J'ai trouve le nid mine en terre a Coccarinali, tout 
analogue a celui du Gestroi typique que j'avais trouve 
dans la province d'Oran, mais sur un chemin baltu, a 
terrain si dur que je ne pus deterrer la 9- 
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Le C. Gestroi-creticus constilue bien une sous-espece et 
non une simple varie'te. En effet, la forme differente du 
thorax et les autres caracteres sont constants chez tous 
les exemplaires orientaux que j'ai examines. Chez la 
maxima (8,5 mill., de Kephirissa), 1'echancrure thoracique 
est meme fort distincte et la face basale de l'e"pinotum ne 
continue nullernent la courbe de profil du mesonotum, 
comme c'est le cas chez la grande de 1'espece typique. 
Le type de la sous-espece etait une ? media. 

Camponotus Boghossiani n. sp. L. 4,4 a 6,5 mill. $$ major: 
'Mandibules courtes, epaisses, armees de 5 dents, mates, 
finement reticulees-ponctuees, avec une abondante ponc- 
tuation espacee. Epistome sans carene, a cdtes caches, a 
portion mediane en rectangle transversal, une et quart fois 
plus large que longue ; son bord anterieur sans lobe, bi- 
tichancre, a peine echancre au milieu, mais ayant droit der- 
riere une rangee de gros points ou fossettes qui le rendent 
subcrenele. Aire frontale triang-ulaire, plulot petite. Aretes 
frontales extremement divergentes, presque aussi ecart(5es 
derriere 1'une de 1'autre que du bord de la large tete. Tete 
bien plus large que longue, a c6tes fort convexes, et a 
bord post^rieur largemenl concave, Yeux situes au tiers 
postdrieur de la t^te, ; le scape depasse ce dernier de son 
epaisseur environ (de plus chez les 5 un peu moins gran- 
des). Promesonotum comme chez le C. Kienenwetteri Rog, 
mais plus robuste. Le pronotum plus de une trois-quarts 
fois plus large que long, le mesonotum plus large que long. 
Face basale de l'e"pinolum cubique, franchement bordee de 
cdte et derriere, absolument plane en-dessus, une et demie 
fois plus longue que large, sans trace de dents, ni de 
tubercules derriere ; face declive verticale en haut, concave 
et devenant oblique vers le bas. Ecaille plane derriere, 
convexe devant, a bord superieur obtus. Elle est plutot 
^paisse, mais de moitie moins dpaisse que chez le Kiesen- 
Wetteri. Tibias avec une range'e de petits piquants. 
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Absolument mat, densement reticule-ponclne", avec les 
membres relicule's et subopaques. De grosses fossettes effa- 
cees sur tout le devant de la t<He. Pilosite, pubescence et 
couleur comme chez le Kiesenwetteri typique, mais la 
pubescence est bien -moins brillante, plus jaunatre, et 
moins abondante. 

<J minor. Tele plus long-ue que large, elargie derriere, 
retrecie devant (presque aussi large devant que derriere 
chez Kiesenwetteri), a bord posterieur convexe, distinct. 
Le scape depasse le bord occipital d'un tiers de sa longueur. 
Pronotum presque plat, borde devant, subborde laterale- 
ment (plus convexe et non subborde lateralement chez 
Kiesenwetteri). Echancrure thoracique fort distincte. Face 
basale de 1'epinotum au moins deux fois plus longue que 
large, en rectangle borde comme chez la grande , sans 
trace de dents (plus courte et bidentee chez Kiesenwetteri), 
un peu convexe d'avant en arriere. Pour 1'ecaille, la sculp- 
ture, la pilosite et la couleur, memes differences d'avec le 
Kiesenwetteri que pour la grande $, mais pas de grosses 
fossettes devant la tete et les membres, ainsi que la base 
desmandibuleSj brun fonce avec les articulations roussatres. 

Presqu'fle d'Aivaly, pres Mitylene, trouvees rodant sur 
le tas de bois d'Aivaly de'ja mentionne et depose a Smyrne. 

Les tas de bois fraichement coupe renferment souvent 
des especes fort inleressantes de fourmis qui, ainsi trans- 
portees et privees de subsistance, sortent de leurs nids 
renfermes dans les trorics et les branches, et errant a la 
surface. 

Cette espece est fort voisine de Kiesenwetteri Rog, mais 
elle s'en distingue par la tete plus robuste de la grande $ 
et par la forme du thorax et de 1'ecaille. 

La forme de 1'epinotum rappelle, il est vrai, celle de la 
subsp. nitidescens Fprel du Kiesenwetteri, de Cephalonie. 
Mais pre'cise'ment chez celle-ci la tete est encore plus allon- 
gee que chez 1'espece typique, plus longue que large, et 
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Ja sculpture tout autre. Provisoirement, je decris le 
C. Boghossiani comme espece distincte. Peul-etre un 
materiel futur viendra-t-il le relier comme subsp. au 
Kiesenwetteri. 

Camponotus maculatus F. subsp. aethiops Ltr. <. Brin- 
disi (Italie) ; Kephirissa et Stryphylli, pres d'Alhenes ; Pa- 
tras (Grece) ; Bou Youk Dere, rive europeenne du Bos- 
phore ; Jsmid (Bithynie) ; Cordelio, pres Smyrne. 

Camponotus maculatus F. subsp. thoracicus F. var. 
Fellah Emery ^ 9 C?- Smyrne (ville turque) ; Coccarinali, 
Cordelio et Boudja, pres Smyrne, 24 a 30 avril. Nids sous 
les pierres, parfois en terre et s'ouvrant par des craleres. 
Tres vifs, fourmilieres assez considerables, sur les coteaux. 

Camponotus maculatus F., subsp. thoracicus F.. var. 
sanctus Forel. 5>; Boudja, pres Smyrne ; une fourmiliere 
tres populeuse sous une pierre. Variete tres voisine du 
Fellah, vivant de meme, mais a lete plus large et plus 
convexe chez la grande ^ et a couleurs plus vives et plus 
claires. 

Camponotus maculatus F. subsp. Samius Forel. . Bou 
Youk Dere, rive europeenne du Bosphorc ; Ismid (Bithy- 
nie) ; Coccarinali, pres Smyrne. Partout la forme typique, 
passant sans limite a la var. un pen plus luisante (Spa- 
gnolinii Emery). Nids dans les lieux boises, dans la terre 
ou sous les pierres. Fourmilieres fort populeuses. J'ai 
trouve les nids a une epoque ou la tempdrature etait en- 
core fraiche. Les $ ne sorlaient pas. Je les ai decouvertes 
en ouvrant les nids, et je n'ai pas observe qu'elles relevas- 
sent 1'abdomen. A Goccarinali, j'ai trouve nne seule ? 
major. 

Camponotus maculatus F. subsp. Samius Forel, var. 
laconica Emery $ 9- Kephirissa el Striphylli, pres d'A- 
thenes, Palras (Grece), dans les bois de pins et d'oliviers, 
nids dans la terre el sous les pierres, semblables a ceux 
du C. adhiops. Les fourmilieres sonl populeuses, les Ires 
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vives, parfois un peu .agressives. On reconnait les nids a 
des elevations assez plates de la terre. Les ouvertures sont 
fort dissimulees. L'allure ressemble a celle du Samius 
typique. 

9 L. 14 mill. Tout a fait semblable a la grande $. Ailes 
lejgerement teintees de roussatre (subyalines), avec les ner- 
vures d'un roux jaunatre pale et la tache marginale rousse. 
Recoltee en ete, pres d'Athenes, par le D r Kriiper. 
Camponotus maculatus F. subsp. Samius Forel var. 
ionia Emery . cf . Lycabethos, Athenes, 5 mai. Nid dans 
la terre,, dans un bois de pins maritimes. Les $ vont aux 
pucerons sur un pin, en relevant 1'abdomen exactement 
comme le maciilatus-erigens Forel d'Algerie. Leur ecaille 
me parait aussi un peu plus pench^e en avant que chez les 
formes voisines, en tout cas plus epaisse en bas et plus 
attenuee vers le sommet. 

A Kephirissa, pres d'Athenes, j'ai trouve une variete 
faisant transition a la var. laconica Em., avec le cf qui a 
pres de 9 mill. 

Ces deux varietes paraissent tres repandues en Grece, 
dans les bois. Je n'ai observe aucun passage au Samius 
typique qui parait propre a 1'Anatolie, mais qui s'avance 
jusqu'aux rives europeennes du Bosphore. 

En fait demyrmecophiles, j'ai trouve le Paussus iurcicus, 
chez la Pheidole pallidula, a Bou Youk Dere et a Boudja; 
leCatopomorphus Antoniae1i\itr , chez le Messor barbarus- 
meridionalis, a Salonique; \aMyrmecophilaochraceaFisch, 
chez la meme espece, au meme endroit; la Myrmecophila 
SalomonisW asm., chez Pheidole pallidula Nyl et Tetramo- 
rium caespitum L. v. sem ileve Andre ; une Lepismina, proba- 
blement Foreli Wasm, chez le Myrmecocystus viaticus- 
orientalis, a Smyrne, Gordelio, etc. ; divers cloportes, chez 
Messor Oertzeni et barbarus ; un Chelifer, chez le Messor 
barbarus-meridionalis ; un acarien, chez VAcantholepis 
Frauen/eldi, etc. 
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B. Quelques fourmis exotiques nouvelles 

par A. FOREL. 

I. FOURMIS DE L'AFRIQUE ALLEMANDE ET ANGLAISK ORIENTALS: 
(Rives du Pangani, etc.) 

recoltees par MM. Heinrich Prell, Zimmer, etc. 

Localites : 

AFRIQUE ALLEMANDE 

4mam oo, o' lat. sud. 38o 38' long. or. AFRIQUE ANGLAISE 

jVy'HSSj 30,12' 3835' Nairobi lo,17"lat.sd 36, oO'long.oiv 
Buiko 4o,42 38, -Bura 3,30' 38,18' 
Kahe 3,33 37,30' Moschi3,21' 37o,25' 
Ulengeo,l 39o,10' 
Monga un pcu au N.-O. d'Amani. 

Paltothyreus tarsatus F. $ Buiko, Mombasa, Monga 
(Prell), Amani (Zimmer) ; isolees. 

Plectroctena caffra Klug. <J. Nairobi. Isolee (Prell). 

Platythyrea cribrinodis Gerst <. Steppe, pres de Bura 
(Prell) ; Buiko (Zimmer). 

Megaloponera foetens . $ de toute taille (foetens F., 
Dohrni Em. el crassicornis Gerst) ; montagrie pres de 
Njussi (Prell), formanl une scule et meme longue armee 
sur la route. La plupart portaient des ou $ de Termites 
morts. M. Prell fut frappe de la stridulation sonore de 
cette armee de Megaloponera ainsi que de son odeur 
d'huile d'amandes ameres, qui se communiqua a 1'alcool 
du tube ou il rait les fourmis. 

Ces observations confirment et etendent celles de 
M. Creighton Wellman (Forel, Ann. soc. ent. belg. 1909, 
p. 64). II est hors de doute que les Megaloponera foetens , 
Dohrni et crassicornis ne sont que les formes polymor- 
phes d'une seule et meme espece carnassiere qui constitue 
des armees et fait ainsi la chasse aux termites. 

Amani pres Buiko (Zimmer). 
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Odontomachus assiiiicnsis Em. < 9 Buiko (Prell) ; Amani 
{Zimmer). 

Dorylus (Anomma) nigricans IHig, $. Tanga (Prell). En 
armee ; les grandes ^, acerochees les unes aux aulres, for- 
mant un tunnel vivant ou passait 1'armee des plus pe- 
tites. Amani (Zimmer). 

Dorylus (Typhlopone) fuluus Westw. subsp. badius 
derstc? Nairobi (Prell) ; Lac Victoria (Zimmer). 

Dorylus a/finis Shuck <. Amani (Prell). 

Dorylus a/finis Shuck subsp. depilis Em. <$ Nairobi 
{Prell), Amani (Zimmer). 

Dory las (Rhogmus) Jlmbriatus Shuck tf. Marangu 
Deutsch Ostafrika (Zimmer), 

Myrmicaria eumenoides Gerst var. congolensis Forel . 
Mombasa (Prell) ; Amani (Zimmer). 

Pheidole punctulata Mayr. ^ 9 Amani. Sous 1'e- 
corce (Prell); Moschi (Zimmer). 

Pheidole Prelli n. sp. ? L. 3,7 a 4,2 mill. Mandibules 
lisses, a fine ponctuation eparse d'oii sorlent des poils 
adjacents. Epistome sans carene, largement echancre au 
milieu du bord anterieur. Tete rectangulaire, d'un tiers 
plus longue que lar^c, dist inclement attenuee derriere 
(occiput plus etroit que le reste). Yeux un peu en arriere 
du quart anterieur. Echancrure occipilale forte, avec le 
bord interne des lobes occipitaux convexe. Le sillon occi- 
pital est distinct, et rejoint le siilon frontal. Aretes fron- 
tales aussi longues que les scapes, mediocrement diver- 
gentes, convexes en dehors, formant a Pexterieur un scrobe 
etroit, superficiel, finement reticule-ponctue entre elles 
et la premiere ride des joues. De 1'extremite ouverte 
du scrobe a 1'reil, la tete presenle une depression va- 
"uement dclimitee, mais distincte. Fortement courbe sur 
sa inoilie basale, le scape ne depasse que de peu le milieu 
de la tete. Articles medians du funiculc un peu plus longs 
qu'epais. Tubercules superieurs du pronotum obtus. Le 
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mesonotum a devant une arete transversale fort obtuse, 
derriere elle une profonde echancrure a paroi anterieure 
subverlicale, puis un bourrelet transversal tres e'leve. Face 
basale de 1'epinotum carree, bordee devant et lateralement 
d'une petite arele, avec deux fortes opines longues comme 
plus des trois quarts de leur intervalle. Premier noeud 
subsquamiforme, entier au sommet. Second noeud hexa- 
gonal, plus large que long, a cotes coniques, presque trois 
fois plus large au milieu que le premier. 

Tele subopaque, ridee en long, fmement et irreguliere- 
ment reticulee entre les rides. Tout I'occiput et me'me 
I'extre'mite posterieure du vertex sont plutot mats, dense- 
ment et assez finement rides en travers. Sur les cdtes, 
leurs rides se contournent, deviennent en partie relicu- 
laires et rejoignent les rides longitudinales plus grossieres 
des cotes de la tele et leurs reticulations intermediaires. 
Thorax et pedicule subopaques, finement reticules, le pre- 
mier en outre irregulierement ride en travers. Base de 1'ab- 
domen faiblement reticulee ; le reste lisse. Pilosite dressee 
jaunatre assez eparse sur le corps, nulle sur les tibias ; 
2 ou 3 poils aux scapes. Pubescence presque adjacente 
sur les tibias et les scapes, tres eparse ailleurs. D'unrougea- 
tre ferrugineux ; abdomen d'un jaune roussatre, brunatre 
sur sa moitie poslerieure ; mandibules et scapes d'uu 
brun roussatre ; pattes et funicules jaunatres. 

$ L. 2,5 mill. Mandibules ridees et pubescentes, a bord 
terminal enlierement denticule. Tele d'un huitieme plus 
longue que large, un pen attenuee derriere, reclangulaire, 
avec un bord posterieur peu distinct, oonvexe. Epistome 
sans carene. Aretes frontales paralleles, prolongees jus- 
qu'au dela du milieu de la tete, mais sans former de scrobe 
distinct. Neanmoins, entre elles et la premiere ride des 
joues, la fossette antennaire distinctement ridee en arc 
Iransversalement, se prolonge un peu en arriere. Yeux 
convexes, un pen en avant du milieu. Le scape depasse 

3 
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1'occiput d'un tiers de sa longueur. Thorax comme chez le 
^, mais plus allonge, avec les bourrelets et e'chancrures 
moms profonds et la face basale de I'e'pinotum une et demi 
fois plus long-ue que large. Epines longues comme les deux 
tiers de leur intervalle. Face declive assez courte. Second 
noeud aussi long que large, du reste comme chez le ^. 

Tete assez luisante, fmement et irr^guli^rement reticu- 
lee, avec des rides longitudinales obliques entre les yeux 
et les aretes frontales, arquees dans les fossettes ante- 
nuaires. Thorax densement reticule-ponctue' et presque 
mat, sauf le pronotum, dont le dos est a peu pres lisse. 
Premier noeud reticule ; le reste lisse. Pilosite et pubes- 
cence comme chez le ^. D'un jaune roussatre; tete, anten- 
nes et des bandes vagues sur 1'abdomen brunatres. 

9 L. 6,2 mill. Mandibules et epistome comme chez le 
Tete carree, un peu elargie derriere, uii peu plus large 
que league, a bord posterieur concave. Scrobe comme chez 
le 2f, mais il dtspasse un peu, de meme que le scape, le 
quart posterieur de la tete. Thorax aussi large que la tete. 
Le mesonotum surplombe un peu le pronotum. Epines 
robustes, un peu obtuses. Second nceud beaucoup plus 
large que long, a cote's en cdnes tres proeminents. 

Premier segment de 1'abdomen fmement reticule et su- 
bopaque ; reste de 1'abdomen, membres, scutellum et 
ligne mediane du mesonotum lisses. Le reste mat finement 
et densement reticule-ponctue, avec des rides longitudi- 
nales grossieres (plus fines et transversales sur 1'epinotum 
et les ncfiuds). L'occiput a de larges mailles reticulaires. 
Pilosite et pubescence comme chez le 

D'un brun rougeatre. Abdomen brun. Pattes et anten- 
nes roussatres. Ailes teintes de rbux jaunatre. 

C? L. 4 mill. Mandibules striees, tridentecs. Scape elargi 
vers 1'extremite, environ trois fois plus long que large. 
T6te en trapeze, relrecie derriere. Thorax deux fois plus 
large que la tete. Le mesonotum surplombe le pronotum. 
Epinotum avec deux tubercules larges et vagues. 
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Tele et pronotum en partie rides en long; des rides 
transversales a 1'occiput. Le reste plus ou moins lisse, ca 
etla reticule. Pilosite et pubescence comme chez le . Ailes 
comme chez la 9 

Front, vertex et occiput bruns ; tout le reste d'un jaune 
testace avec quelques bandes et laches values d'un jaune 
brunatre sur 1'abdomen et le thorax. 

Mombasa, Afrique orientale allemande (Prell). Nid pro- 
fond de 10 cm., a cote d'un d6me de termites, le 8 aout. 

Un peu parente de caffra Em., mais bien distincte. 

Pheidole caffra Em. v. amoena n. var. ^ L. 5,3 mill. 
Differe du type de 1'espece par son thorax et sa tele lui- 
sants, sans ponctuation reticulaire, tout au plus 9:1 et la 
faiblement reticules. Les lobes occipitaux sont lisses avec 
de grosses fossettes, ce qui la distingue de la subsp. 
abyssinica Forel. Les epines sont courtes. La tele est 
rougealrc, le reste brun fonce. Le deuxieme noeud a des 
cones lateraux prolonges, un pen recourbes en arriere. 
Abdomen, lisse, sauf a la base, avec des points piligeres 
eleves (allonges a la base du premier segment). 

Colonie Erythree (ma collection). 

Sima Prelli n. sp. $ L. 5,6 mill. Mandibules striees, 
armees de 4 dents. Epistome tronque, a bord droit, sans 
dents, ni creneaux, ni lobes. Aretes frontales un peu moins 
rapprochees que chez la Mocquerysi, Andre. Tete comme 
che/ la Mocquerysi, a bord posterieur droit on a peine 
concave. Les ycux relativement plats occupent au moins 
les deux cinquiernes de ses cotes. Trois ocelles. Le scape 
depasse a peine la moitie de la longueur de la tele. Arti- 
cles 3 a 10 du funicule beaucoup plus epais que longs; 
arlicle 2 un pen plus epais que long. Dos du thorax Ires 
faiblement convexe, sans trace d'echancrure, borde d'un 
bord aigu devant et lateralemenl sur toute sa longueur. 
Pronolum en reclangle Iransversal, a peine elargi devant, 
distinclement plus large que long, avec les angles anle- 
rieurs tres arrondis. Suture promesonolale dislincle. Me- 
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sonotum en demi lune, avec une suture mesoepinotale 
encore visible, mais ne formant qu'une faible ligne concave. 
Plus en arriere, une seconde ligne, concave aussi en arriere 
et aussi faible, represente la limite posterieure du segment 
interme'diairc (ou metanotum). Face declive de I'epinotum 
un pen plus courte que la basale, a laquelle elle passe par 
une courbe a peine plus rapide que chez la Mocquerysi. 
Premier noeud plus court et plus e"leve que chez la Mo- 
querysi, formant sur Ie profil une base ou convexity dont 
la declivite anterieure est a peine plus longue que la pos- 
terieure ; sa surface superteure^. convexe aussi transversa- 
lement, est seulement un peu plus longue que large, me- 
diocrement retrecie devant, et assez obtusement, quoique 
distinctement bordee ; le petiole anterieur est presque nul, 
a peine plus long que le posterieur. Second noeud cupuli- 
forme, un peu plus large que le premier et un peu moins 
large que 1'abdome.n. Pattes courtes. cuisses renflees. 

Densement ponctuee et subopaque. Pedicule, abdomen 
et pattes assez luisants, plus tinement et bien moins den- 
sement ponctues. Une rangee de longs cils psammophores 
a 1'epistome ; quelques tres rares poils sur Ie corps et les 
scapes ; tibias sans poils dresses. Une pubescence tres fine, 
formaut un leger duvet grisatre plus ou moins visible ca 
et la. 

Brune ; bord anterieur de la te'te,. mandibules, anten- 
nes, tibias, tarses, articulations, sutures, bord posterieur 
des segments abdominaux avec une pointe mediane avan- 
cee au milieu et une grande tache au milieu du dos du 
premier segment d'uri jaune rouss4tre. 

Monga, Afrique orientale allemande (Prell). 

Bien distincte dc Mocquerysi Andre, anthracina Santschi 
et Andrei Mayr par son pronotum a peine ^largi devaril, 
par son mesonotum sans suture profondement irnprimee 
derriere, ainsi que par son premier noeud plus globuleux, 
n'ayant qu'un bord obtus. Chez Vanthracina le thorax est 
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meme distinclement echancre. En outre les funicules sont 
plus epais. Elle est plus grande que \' Andrei, plus petite 
que les deux aulres. 

Sima Emeryi n. sp. (= S. capensis Emery, nee Smith) 
Sous le nom de Sima capensis Smith (nee Mayr) Emery 
(Annal soc. ent. de France 1894 p. 23) decrit une Sima 
dont le thorax n'est nulle part bord(5, non plus que le 
pedicule . Or Smith ecrit dans sa description de la S. ca- 
pensis (Cat. Brit. Mus. p. 160 n 28, Pseudomyrma ca- 
pensis} : Thorax... flattened above, or very slightly 
convex, the lateral edges acute , ce qui signifie thorax 
horde d'un bord aig-u. II est done inadmissible que la 
S. capensis Emery soit 1'espece de Smith et je propose le 
nom A'Emeryi. D'un autre c6te" la vraie capensis doit 6tre 
lisse et luisante et non mate comme la natalensis. Je pos- 
sede de Mossamedes une Sima 9 frt semblable a la na- 
talensis, mesurant 7,5 mill, mais assez luisante. Malgre" la 
region bien differente et tropicale, ce pourrait Stre la 
capensis. En tout cas il est plus prudent d'attendre. EHe 
a le prouotum borde" et les yeux bien plus petits que la 
natalensis 

Sima natalensis Sm. $. Un exemplaire de Durban, 
Natal, de ma collection, m'a bien 1'air d'etre cette espece. 
Le premier riceud est Ires elargi en arriere, fortement 
borde, avec un petiole etroit devant ; il est seulement un 
peu plus long que large. Vu de dessus, le thorax est 
retreci au milieu ; les bords de 1'epinotum, elargi an milieu 
et un peu plus large que le pronotum, sont convexes. Le 
pronotum, elargi devant, a des angles anterieurs assez 
nets. Les sutures posterieures du mesonotum sont de 
simples lignes, comme chez la S. Prelli ; neanmoins celle 
entre le mesonotum et le segment intermediaire est enfon- 
cee au milieu et concave en arriere. 

Sima natalensis Sm. var. usambarensis n. var. $ L. S.,7 
a 7,3 mill. Diflere de la natalensis typique par le premier 
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noeud qui eft plus de deux fois plus long- que large., bien 
moins elargi derriere, bien rnoins borde (bord un peu 
obtus), et moins convexe dessous. La suture entre le 
mesonotum et le segment interme'diaire est beaucoup plus 
dislincte, mais concave en arriere. L'e'pinotum est un peu 
moins elargi. Du reste identique. 

Monga, Afrique orientale allemande (Prell). Courant 
isolee au bord d'un bois ; Moschi (Zimmer). 

Sima natalensis Sm. subsp. cuitensis n. subsp. $ L. 6,9 
mill. Epistome pas ou a peine crenele". TeHe iongue de 1,5, 
large de 1,0 mill. (Iongue de 1,5 et large de 1,2 chez le 
type de 1'espece. Articles 3 a 10 du funicule bien plus 
e'pais que longs (chez le type de 1'espece seuls les articles 
4 et 5 sont un peu plus epais que longs, et chez la var. 
usambarensis aucun). Pronotum moins elargi devant. Le 
mesonotum forme une demi-lune exacte ; la suture me'soe 1 - 
pinotale est fortement imprimee, rectiligne et transversale ; 
il n'exisle pas trace de segment intermediaire, ou, si Ton 
veut, il est enlierement fondu avec I'e'pinotum. Gelui-ci a 
les c6te"s presque paralleles ; il est moins large que le pro- 
notum. Le premier noeud est moins large et a un bord 
moins aigu que chez le type de 1'espece, mais il est plus 
borde, plus large et plus court que chez la var. usamba- 
rensis. 

Enlre les fleuves Cubango et Cuito, Mossamedes 
(MM. Baum et Van den Kellen). 

J'avais confondu jusqu'ici cette sous-espece ou race avec 
la natalensis, avec laquelle elle est pour le reste identique ; 
elle est au moins aussi male et de couleur un peu pins 
terne, testace"e. 

La var. obscurata Em. a 1'epinotum de la var. usam- 
barensis, mais le premier noeud presque aussi large et 
borde que chez le type de 1'espece, avec une couleur plus 
foncee. 

Cremastogaster nigriceps Emery, subsp. Prelli n. subsp. 
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^ L. 2,8 a 3,7 mill. Tete plus carre"e, moins re"trecie 
devant, a cotes moins convexes que chez le type de Fes- 
pece. Les yeux sont aussi plats, silues un peu plus en 
arriere. Tete aussi concave derriere. La forme du thorax 
et du pedicule est identique, mais les Opines sont plus 
pointues. La sculpture fondamentale finemeni re"licule'e est 
un peu plus forte que chez le type de Fespece, ce qui le 
rend un peu moins luisant. Par centre la ponctuation 
espacde de Fabdomen, esl bien plus fine, moins abondante, 
Ires peu apparente. 

Noir; abdomen, mandibules et articulations des pattes 
d'un brun rouss&tre. 

Du reste comme le type de Fespece qui est rouge, avec 
la t^te et les pattes d'un noir brunatre. 

Steppe de Kahe, Afrique orientale allemande (Prell). 
Dans les Opines d'acacia cornigera, avec des larves et des 
nymphes. Dans beaucoup d'e"pines se trouvaient des che- 
nilles avec une toile plate, tissee. Les acacias occupes 
par le Cremastogaster nigriceps-Prelli e'taient en general 
d'aspect moins sain que les autres (je suppose par suite 
de la culture des pucerons Forel). 

Le type de Fespece a e"te de"couvert au pays des Somalis 
par le prince de Ruspoli et vit aussi dans les epines 
d'acacias. 

Cremastogaster (Oxygyne ?) Magitae, Forel me parait 
tre synonyme de Cr. Stadelmanni Mayr. v. dolichoce- 
phala Santschi in lilt, dontj'ai recu la 9 de M. Santschi. 
Mais je ne possede pas le type de Magitae. 

Cremastogaster Stadelmanni Mayr. $ Lac Victoria 
(Zimmer). 

Cremastogaster ferruginea Forel, v. Ulugurensis n. var. 
Jf. L. 3,4 a 5,2 mill. Voisin de la var. harrarica Forel, 
mais de couleur plus foncde, d'un brun roussatre, avec 
Fabdomen d'un roux un peu jaun&lre ; pattes et antennes 
brunes. Pronolum finement re'ticule-ponctue' et grossiere- 
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ment reticul^ ou rugueux (avec quelques grosses fossettes 
irregulieres) au lieu d'etre ride en long. Tele subopaque, 
tres densement stride en long. Du reste comme la variete 
harrarica. 

Uluguruberge et Morogoro, Afrique or. (Zimmer). J'ai 
recu dans le temps cette variet de G. Majr qui I'avait 
considered, ainsi que moi, comme la var. harrarica. 

Engramma Zimmeri n. sp. < L. 3,4 a 3,5 mill. Mandi- 
bules lisses, luisantes, a peine poncluees, armees d'au 
moins dix dents (visibles), fortement croisees quand elles 
sont fermees. Epistome court, peu prolonge entre les aretes 
frontales, largement et tres faiblement echancre sur le 
tiers median de son bord anterieur. Aire frontale trian- 
gulaire, faiblement delimitee. Aretes frontales aussi eloi- 
gn6es 1'une de 1'autre que du bord de la tele. Sillon frontal 
obsolete. T&te a cdtes fort convexes, forlement retrecie 
devant, puis elargie, puis un peu retrecie a 1' occiput, for- 
tement echancree derriere, en somme legerement plus 
longue que large. Yeux convexes, grands (beaucoup plus 
grands que chez Lujae For. et Laurenti Em., environ 

. comme chez llgi For.), situe's aux deux cinquiemes anle- 
rieurs de la tete. Le scape depasse 1'occiput de presque un 

, quart de sa longueur. Funicule epaissi vers 1'extre'mite' ; 
tous ses articles plus longs qu'epais, le deuxieme et 1'avant- 
dernier de pen. Thorax en proportion bien plus etroit et 
plus allonge que chez les autres especes. Promesonotum 
m^diocrement convexe, interrompu sur le profil par une 
forte impression transverse a la suture promesonotale. 
Echancrure thoracique profonde, avec deux stigmates au 
fond. L'epinotum forme une seule bosse plus longue que 
large; face basale tres convexe. Ecaille entierement sou- 
dee ; pedicule Ires allonge. Orifice du cloaque infere. 

Tete et thorax subopaques ; abdomen luisant, finement 
reticule. Thorax plus fortement reticule ; tete densement 

ponctuee. Tout le corps et les memhres reconverts d'une 
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tres fine pubescence pruineuse assez abondante,, mais ne 
cachant pas la sculpture. Des poils epars dresses, tres 
fins., sur le corps ; pattes et antennas sans poils dresses. 

D'un roux jauna'tre uniforme, avec 1'abdomen noir, 
segments etroitement hordes de jaune. 

Une ^ d'Amani, Afrique orientale allemande (Zimmer). 

Ressemble au Technomyrmex semiruber Emery, mais 
celui-ci a le cloaque terminal, les membres poilus, la tele 
liiisante et 1'epinotum bien plus court et plus bossu. Je 
ratlache cette forme provisoirement au genre Engramma, 
sans connaitre son gesier. 

Oecophylla smaragdina F. Mombassa (Prell) ; Amani, 
Ullenge. 

Camponotus rufoglaucus Jerd. subsp. cinctellus Gerst. $ 
Sachsenwald pres Dar es -Salaam dans un nid en dome 
de terre. M. Prell ecrit angriffslustig (agressive) ce 
qui est tout le contraire des allures timides de la sous- 
espece micans Nyl. en Algdrie. Tanga, Uluguruberge, 
Amani (Zimmer). 

Camponotus rufoglaucus Jerd. subsp. cinctellus Gerst 
var. ustithorax Forel $. Buiko et Monga (Prell); Amani 
er Ulenge (Zimmer). 

Camponotus maculatus sens strict F. $. lie d'Ulenge 
(Prell), pres d'un nid de termites; agressif. Buiko et Mont 
d'Uluguru (Zimmer). Grandes $ de 14 mill. 

Camponotus maculatus F. subsp. atramentarius For v. 
liocnemis Em. $ Buiko. Isol. 

Camponotus akwapimensis Mayr. ? Mombasa. (Prell) ; 
Tanga (Zimmer). Isoles. 

Camponotus somalinus Andre $ Tanga (Zimmer). 

Camponotus longipes Gerst $. De Moschi a 1'Uganda 
bahn (Zimmer). 

Camponotus erinaceus Gerst $. Absolumenl atypique. 
Moschi et Monga. (Prell). lsole\ Bien distinct de la subsp. 
galla Forel par son e^pinotum cubique, a face basale 
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carre"e, plane, bordee nettement de chaque cdte et der- 
riere. II n'a pas sur la (file les grosses fossettes carieuses 
du galla. "La tSte est aussi bien moins retrecie devant. 
L'e"chancrure mesopinotale est plus nette. Les soies blan- 
ches sont plus courtes, plus herissees, plus obtuses et font 
presque defaut sur la tete et le promesonotum. Enfin la 
pubescence est bien moins brillante et un peu moins abon- 
dante, seulement distincte sur 1'abdomen. 

Apres avoir subordonne mon C. galla comme sous- 
espece a Yerinaceus, |e crois done devoir en refaire une 
espece distincte. 

Polyrhachis militaris F. Tanga (Zimmer). 

Polyrhachis militaris F. subsp. cupreopubescens Forel 
?. Amani et Buiko, isol<5es, grimpant sur des arbres (Prell, 
Zimmer). 

Polyrhachis schistacea Gerst v. rugulosa Mayr $. Steppe 
pres de Bura, en grand nombre sur un buisson, entas- 
sdes sur les pointes des bourgeons ; pacifiques, recourbant 
1'abdomen en dessous. 

Polyrhachis schistacea Gerst. ^. Tanga ; lac Victoria. 
(Zimmer). 

II. FOURMIS DE SUMATRA, DE COCHINCHINE, ETC. 

i. Sumatra 
(recolte de M. Biuntschli.) 

Pachycondyla (Ectomomyrmex) Leenwenhocffi Forel 
var. sumatrensis Forel $. Fleuve Gringin, a Gunong Sahi- 
lan ; milieu de Sumatra (M. Biuntschli). 

Pheidologeton affinis Jerdon, var. spinosior n. var. $. 
Taille, yeux y longueur des scapes et des articles du funi- 
cule etc., comme chez le type de 1'espece, mais les epines 
de 1'epinotum ont la meme longueur que chez le diversus 
Jerd, de moitie plus longues que chez Vaffmis typique. 
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Fleuves Sapu et Kara, au milieu de Sumatra (M. Blunt- 
schli). 

Pheidole (Ceratopheidole) Bluntschlii n. sp. $ minor L. 3,7 
mill. Massue des antennes de 4 articles. Tres voisine de 
Smythiesi Forel; d'un brun un peu plus foiice, avec les 
mandibules, les tarses et les funicules roussa"tres ; elle en 
differe comme suit : 

Epistome moins avanc6 devant, un peu comme chez 

Ph. (Ceratopheid.) Emmae. Tete sans bord posterieur, 

retrecie derriere les yeux jusqu'au bord articulaire qui est 

un peu relev^ ; mais des yeux a ce bord, les c6te"s de la 

tete sont convexes. Yeux situe"s en avant du milieu de 

cdte's. Le dos du mesonotum est droit sur le profil, sans 

trace de bourrelet transversal. Premier noeud plus etroit, 

sans trace d'echancrure, un peu plus arrondi au sommet. 

Second noeud bien plus etroit, plus long" que large. Ouel- 

ques rides grossieres a I'exteYieur des fossettes antennai- 

res. L'une d'elles, concave en dedans, vient en arriere 

s'anastomoser avec I'arSle frontale. La pilosit^ dressee 

des scapes et des tibias est plus fine, plus longue et pres- 

que entierement dresse'e (oblique chez Smythiesi). Les 

scapes, la longueur des articles du funicule, les e'pines, etc., 

sont comme chez la Smythiesi et non comme chez I'Em- 

mae de Java. Je ne connais pas la Bhavanae Bingham, 

mais sa description ne convient pas a notre espece, qui se 

distingue surtout par la forme de la tele et du m6so- 

notum. 

Fleuves Sapu et Karu, au milieu de Sumatra (M. 
Bluntschli). 

Pkeidoli Havilandi Forel var. Sapuana n. var. ^. Dif- 
fere comme suit du type de 1'espece qui est de Borneo 
(Sarawak). Tele encore plus retrecie en avant ; son bord 
anteYieur est seulement un peu plus large que la moitie de 
la largeur de la t<ke au vertex. Massue des antennes un 
peu plus epaisse. Yeux encore plus petils. Promesonotuin 
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un peu moins convexe. Second nceud moins large, pres- 
que aussi long que large, avec les angles lateraux obtus 
et nullement courbes en arriere. Du reste identique. 

$. Second noeud un peu plus long que large (un peu 
plus large que long chez le type de 1'espece). Promeso- 
notum moins convexe. Du reste identique. 

Fleuves Sapu et Kara, au milieu de Sumatra 
(M. Bluntschli). Differe surtout du type par la forme pres- 
que triangulaire ou cordiforme de la te"te du ^, forme du 
reste deja apparente, mais moins accentuee chez le type 
de 1'espece. 

Pheidole Huberi, n. sp. if. L. 5,2 & 5,4 mill. Mandibules 
lisses, avec une ponctuation fine et eparse. Tele subdepri- 
mee, trapeziforme, re'tre'cie devant et fort eMargie derriere, 
largement et profond6ment echancree derriere, avec les 
cotes peu convexes et les lobes occipitaux e'cartes (longue 
et large derriere de 1,8 mill.). Bord anterieur de I'epistome 
ayant au milieu une forte et profonde impression ou e'chan- 
crure qui n'enleve que le dessus (le bourrelet) et laisse le 
fond intact; derriere elle une forte carene longitudinale 
mediane. Aretes frontales divergenles, aussi longues que 
les scapes (atteignant le tiers posterieur de la tele), plus 
eloignees derriere 1'une de 1'autre que du bord de la te"te, 
et laissant a 1'exterieur pour le scape un espace finement 
reticule qui n'a pas de limite ou de bord externe (scrobe 
incomplet). Articles 2 a 6 du funicule legerement plus 
epais que longs. Une legere depression oblique de la tfete 
de I'osil a Textr^mite des aretes frontales. QEil assez petit, 
au tiers anterieur de la tete. Le sillon occipital s'efface sur 
le front. Promesonotum sans bourrelet ni sillon transver- 
sal, sans tubercules superieurs distincts, formant au som- 
met une convexite" ou bosse courte et brusque, puis s'a- 
baissant en pente douce jusqu'a la suture mesoe'pmotale 
qui forme une e"chancrure profonde. Face basale de 1'^pi- 
notum ascendante sur son premier quart, puis plane, mais 
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avec un forte goulliere me'diane, un peu plus longue que 
large et que la face declive. Epines Ires greles, spatulees, 
aussi longues que la face basale; leur base e'st large, puis 
elles se retrecissent extre'mement, pour s'elargir de nouveau 
en fuseau terminal allonge'. Premier noeud cuneiforme (de 
profil), avec un petiole anterieur allonge. Second noaud en/ 
rliombe obtus, plus large que long, trois fois plus large 
que le premier (angles lateraux Ires obtus, arrondis). Ab- 
domen petit, un peu tronqu^ devant. 

Luisante. Tele regulierement et grossierement ridee en 
long, presque striee, y compris 1'aire frontale, el a 1'excep- 
tion du milieu de I'epistome. Les rides de 1'occiput sont 
plus fines el contournees autour des aretes frontales, celles 
des cdtes de la tete venant ainsi rejoindre celles du vertex 
au milieu. Thorax irregulierement ride; son dos en partie 
lisse. L'intervalle des rides n'est qu'en parlie faiblement 
et finement reticule. Abdomen, pedicule et patles lisses, 
avec des points epars effaces. Patles etantennes avec quel- 
ques poils adjacents fort epars, sans poils dresses. Sur le 
corps seulement quelques poils dresses jaunatres (sur la 
tete et sur 1'abdomen). 

D'un brim de poix assez clair, avec les funicules, les 
articulations, les tarses et les mandibules plus roussAtres. 
Tete rougedtre. 

^ L. 3,2 a 3,4 mill. Mandibules comme chez le ^, biden- 
tees a 1'exlremile. Epislome entier, carene. Aire frontale 
triangulaire, tres grande. Tete ovale, a peine plus lon- 
gue que large, sans bord posterieur, a bord articulaire 
Jegerement releve. Le scape depasse 1'occiput de deux 
cinquiemes de sa longueur. Articles 2 ii 4 du funicule un peu 
plus longs qu'epais. Promesonotun. bossu comme chez 
le "if, sans trace de bourrelet, avec la meme pente postti- 
rieure douce suivant la bosse anterieure, ce qui donne a 
cette espece un aspect particulier. Echancrure mesoepino- 
tale Ires profonde (thorax tout a fait enfonce au milieu sti 
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le profil). Face basale de 1'epinotum tout a fait comme 
chez le ^, mais moins creusee en gouttiere, de meme lon- 
gueur que la face declive. Les epines sont tres greles, tres 
longues (presque comme la face basale), tres pointues, 
mais sans renflement fusiforme. Pedicule et abdomen exac- 
. tement comme chez le ty; le deuxieme nosud est aussi large 
en proportion, mais plus arrondi (moins rhombiforme). 

Moitie anterieure de la tele ridee en long, sauf le front 
et le milieu de 1'epistome qui sont lisses. Mesonotum et 
epinotum densement re"ticules-ponclues et mats (plus fai- 
blement et subopaques sur le dos). Tout le reste lisse et 
luisant. Pilosite et couleur du soldat, mais les scapes (pas 
les tibias) ont quelques poils a peu pres dresses, et la tete 
est brune comme le reste, tandis que les mandibules sonl 
roussalres. 

Region des fleuves Karu et Sapu (Si Ngingis Kampar 
Kiri superieur), au milieu de Sumatra (M. Bluatschli). 
Gette espece est bien distincte, un peu' voisine de Modi- 
ylianii Em. et de Havilandi Forel. 

Pheidole Hubert, var. perakensis n. var. ^. Tete un peu 
moins deprimee, avec les cotes un peu plus convexes en 
arriere. Epines greles, aussi leagues que chez le type, mais 
sans renflement fusiforme. $ comme chez le type de Pespece. 
Perak. 

Aphaenogaster (fsohnomyrmex) longipes Sm. $. Forme 
typique. Sepong, Perak (Prof. R. Martin) ; region des 
fleuves Sapu et Karu au milieu de Sumatra (M. Bluntschli). 
Cremastogaster coriaria Mayr, subsp. fraudatrix n. subsp. . 
L. 2,7 mill. Ressemble au bicolor Sm., a s'y tromper. Tete 
beaucoup plus petite et plus arrondie que chez coriaria 
i. sp., presque comme chez bicolor, avec les cdtes tres con- 
vexes, aussi longue que large, mais aussi r6trecie derriere 
que devant. Le scape depasse 1'occiput de pres d'un tiers 
de sa longueur. Les articles l cr et 2 du funicule plus courts 
que chez bicolor; les suivants au contraire plus longs, 
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comme chez coriaria i. sp. (chez coriaria i. sp. la tete est 
carre'e, grande, plus large que long-ue). Le thorax exacte- 
ment conforme comme chez coriaria i. sp, ; les memes 
bords, la meme dent late>ale au mesonotum. L'echancrure 
est un peu plus forte. Les epines sont aussi longues, plus 
longues que leur intervalle et que la face basale, dirig-ees 
de meme, mais extremement greles, tres pointues et entie- 
rement droites (sinueuses chez le type de 1'espece). Pedicule 
absolument comme chez coriaria i. sp. : premier nceud 
faiblement elargi devant, nullement anguleux a ses angles 
posterieurs ou il ne porte pas le poll typique du groupe 
sordidula. 

Absolument lisse et luisant, sauf la face basale de 1'epi- 
notum et le deuxieme noeud qui sont reticules. Glabre sauf 
deux ou trois poils au devant de la tete et pres du cloa- 
que; membres avec une pubescence adjacente eparse. 

D'un brun jaunatre; pattes et mandibules d'un jaune 
bruntre. Abdomen et massue d'un brun fonce. 

Milieu de Sumatra, vers les fleuves Sapu et Karu (Blun- 
tschli). Malgre la forme differeate de la tete et des epines, 
et sa petite taille, les affinites reelles de cette forme sont 
avec le C. coriaria auquel je le rattache. La ressemblance 
avec le bicolor est apparente. Ce dernier a le premier 
nceud du groupe sordidula, le pronotum plus convexe, 
les scapes plus courts et une longue pilosite dresse'e. 

Camponotus (Colobopsis Doriae) Mayr. $ Fleuve Grin- 
gin, Gunsug-Sahilan, milieu de Sumatra (M. Bluntschli). 

Camponotus gigas Latr $. Meme localite el region des 
fleuves Sapu et Karu. Exemplaires de la grande $ ayant 
jusqu'a 3 centimetres. 

2) Cochinchine frangaise. Pays des Moi's et Inde. 
(recolte de M. Dugas). 

Diacamma rugosum L. Guillou, subsp. ceylonense Em. 
var. moica n. var. $. L. 11 mill. Differe du type de la 
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subsp. par son 2 me segment abdominal, dont les stries 
extrememenl courtes, mais fort nettes, n'occupent qu'un 
tres court espace au milieu (a peine */* de la longueur du 
segment). Comme chez le type de 1'espece, le noeud da 
pedicule est tres epais, tres grossierement strie (stries tor- 
tueuses), arrondi et aussi epais en hautqu'en has, avec de 
fort courtes epines (plus courtes que leur intervalle). 

Pays des Moi's (Dugas). 

Diacarnma longitudinals .Em. ?. Nombre de 5 de cette 
belle espece, Pays des Moi's (Dugas). 

Platythyrea coxalis Em. V. annamfta Forel (dans Esche- 
rich: Termitenleben auf Ceylon 1911. p. 215) $. Pays des 
Moi's (Dugas). 

Platythyrea clypeata n. sp. 9 ^- 5> 3 a 5, 5 mill. 

Mandibules plutdt e^roites, densement ponctuees, pubes- 
centes, armees d'au moinsOdentsdistinctes. Epistome forte- 
ment convexe au milieu, subvertical (le front etant situe hori- 
zontalement),et proeminantun peuen bossedevant les aretes 
frontales, entre lesquelles se trouve 1'aire frontale triang'u- 
laire, nettement delimitee, et situee horizontalement (I'ex- 
tremite posterieure de 1'epistome faisant bosse devant 
elle). L'epistome est nettement delimite en arriere par une 
suture profonde. Aretes frontales de forme ordinaire, en 
lobe aplati, rnais convergeant fortement en arriere ou elles 
se rapprochent beaucoup vers le devant eleve et etroit du 
front. Tele rectangulaire, allongee, de plus d'un tiers plus 
longue que large, echancree derriere ou elle n'est pas plus 
large que devant, a cdles a peine convexes. Yeux plats, 
petits, situes un pen en arriere du tiers anterieur de la 
tete. 

Pan trace d'ocelles. Les fossettes autennaires sont lar- 
geinent et vaguement prolongees en arriere entre les yeux 
et les aretes frontales, dont la prolongation posterieure 
/ndistincte et commune forme une iigne mediane frontale 
clevee. Les larges scapes depassent le bord occipital de 
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leur largeur. Tons les articles du funicule cylindriques, 

bcaucoup plus longs qoe larges, les plus courts presque 

deux fois ; le 2 me tres long. Thorax etroit, un peu plus e'troit 

qiie la tele. Mesonotum petit, plus court que le pronotum 

sur le profil dorsal. Face basale de 1'epinotuni convexe en 

tout sens, un peu plus large que longue. Epinotum inerme; 

face declive bordee de deux bourrelels obtus. Nceud eleve, 

deux fois plus long que large, a cotes comprimes et paral- 

leles, a face antero-superieure fortement convexe et, sur- 

plombant derriere la face posterieure ; on y recommit 

ncanmoins une portion anterieure plus verlicale et une 

superieure subhorizontale. Face posterieure creus^e, 

franchement bordee, et, obliquement dirigee de haul en has 

et en avant. Le bord superieur posterieur entier et arrondi, 

saus trace de dents, ni de lobes. Un appendice au lobe 

compriine sous le pedicule. Abdomen de forme ordinaire, 

resserre entrele 1 C1 ' et le 2 me segment. Hanches posterieures 

sans dent ni epine, mais fdrmant en dessus un angle 

oblus. Ailes avec deux cellules cubitales, une cellule dis- 

coTdale et une cellule radiale fermee. 

Svibopaque; tres fmement et tres densement ponctnee 
partout (moins sur 1'abdomen), et tres fmement pubes- 
cenle, pruineuse (duvet tres fin et court, partout egal, 
cachant en parlie la sculpture, sans donncr de couleur a 
1'insecte). Pas trace de pilosite dressee. 

D'un roussatre uniforme, plutot fonce ; pattes, antennes 
et mandibules d'un roux jaunatre. 
Pays des Moi's (Dugas). 

Gette curieuse espece est si aberrante que je ne la rap- 
porte qu'avec doute au genre Platythyrea, en attendant 
que 1'ouvriere soil connue. L'absence d'ocelles chez une 9 
ailee est originale, de meme que les yeux plats et relati- 
vpinent petits. La forme de 1'epist.ome est tres speciale. 

Odontomachus monticola. Em. subsp. Longi Forel $ 
Sikkim, 1200 metres (Lt. col. Bingham). C'est une sous 

4 
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espece distincte et pas line simple variete du monticola 
comme le pretend Bingham. L'ecaille est conique jusqu'a 
I'extre'mite, etc. 

Lophomyrmex birmanus Em. $ Pays desMo'is (Dugas). 
Myrmicaria brunnea Saunders^. Pays des Mois (Dugas). 
Monomorium, destructor. Jerd. subsp. Mayri Forel $ 
Pays des Moi's (Dugas). 

Monomorium'floricola Jerdon var. furina Forel Pays 
des Moi's (Dugas). 

Pheidole Dugasi Forel (Escherich ; Termitenleben auf 
Ceylon, Verlag v. G. Fischer Jena 1911 p. 222) . Pays des 
Moi's (Dugas). 

Pheidole plagiaria Sm. v. moi'ca Forel (Escherich : 
Termitenleben auf Ceylon ; Verlag v. G. Fischer Jena 1911 
p. 222 ?. 5. Pays des Moi's (Dugas). 

$ L. 3 a 3, 3 mill. Tete a peine ou de tres peu plus 
longue que large (bien plus longue que large chez le type 
de 1'espece), a cotes plus convexes. Bourrelet du mesono- 
tum tres aplati. Ouelques rides sur 1'occiput, de c6te. 
Pilosite un peu moins abondante. Couleur d'un brun tres 
fqnce, avec les maudibules, les tarses et I'abdomen plus 
clairs. 

A ma description du il faut ajouter que le demi 
scrobe pour les scapes est plus prononce que chez le type 
de 1'espece, la tete encore moins elargie derriere et la pilo- 
site un peu moins abondante. 

Pheidole rhombinoda Mayr. subsp. Stella n. subsp, ^ L. 
5 a 5,7 mill. Ressemble a l re vue a la subsp. Taprobanae 
Forel (qui est une race et non une variete et se distingue 
par sa tete non imprimee derriere), mais la tete tres grande 
a une forte impression transversale au vertex, comme 
1'espece typique, et elle est longue de 1,7 a 1,8 et large 
de 1,7 mill., en trapeze, un peu relrecie devant. Les epines, 
bien phis fortes, sont longues comme les 2 /s de leur inter- 
valle. Le l er noeud est elargi et subdente devant, de 
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chaque cote ; il a dessous une forte convexit<5 ou un lobe 
parfois dente ou epineux. Le 1" segment de 1'abdomen est 
presque entierement strie en long, subopaque et reticule 
entre les stries. Pilosite des membres un peu oblique. D'un 
brun fonce, avec les pattes et les funicules roussStres. 

Sikkim, Himalaya, a 1200 metres environ, recoltee par 
feu le lieutenant-colonel Bingham qui me Pa envoye'e. 

Prenolepis (Ny lander la) Dagasi Forel (Escherich. 1. c. p. 
227). M. Dugas m'a envoye de nouvelles de la me'me 
espece et de la meme region. 

Prenolepis (Nylanderid) clandestina Mayr. <. Pays des 
Mois (M. Dugas). Je ne puis la distinguer decellede Java. 

Prenolepis (Mylanderia) Nettae n. sp. >. L. 2 a 2, 3 mill. 
Mandibules etroites, luisantes, avec 2 ou 3 grosses rides, 
arme'es de 4 a 5 dents. Epistome carent^. Tete rectangu- 
laire, un peu plus longue que large, pas ou & peine elargie 
derriere, faiblement echancree derriere, a cotes mediocre- 
ment convexes. Yeux grands, au milieu des cdtes. Scape 
depassant I'occiput d'un tiers de sa longueur. Tons les arti- 
cles du funicule plus longs que larges. Tborax court. Pro- 
mesonotum fort convexe ; suture prome'sonolale fortement 
imprimee. Echancrure thoracique etroite, abrupte avec deux 
stigmates fortement proeminents au fond. Vu de dessus, 
le thorax est fortement retreci a 1'echancrure. Epinoturn 
mediocrement et egalement convexe d'avant en arriere ; 
face declive plus courte que la basale et terminee en bas, 
de chaque cote, par un stigmate eleve, dentifonne. 
Ecaille extremement epaisse, inclinee en avant, cuneiforme, 
peu elevee, obtuse au sommet. 

Tres luisante et absolument lisse. A peine quelques 
petites stries tres courtes vers le bord ant^rieur des joues. 
Pattes et antennes avec une pubescence adjacente jau- 
natre, sans polls dresses. Corps glabre, saufle derriere de 
1'abdomen et le devant de la tete qui ont des soles brunes, 
grossieres et assez obtuses. 
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D'un noir a peine un peu brunatre. Pattes et funicules 
bruns. Tarses, articulations, scapes, mandibules et en 
partie le devant de 1'e'pistome et des joues d'un roux plus 
ou moins jaunatre. 

Pays des Moi's (Dugas). Espece petite, caracterisee sur- 
tout par son corps g-Iabre et lisse, son ecaille e'paisse et 
ses stigmates dentiformes. 

Camponotus Binghami Forel. $>. Pays des Moi's (Dugas). 
Espece decouverle en Birmanie par M. Bingham. 

Camponotus nicobarensis Mayr v. monticola Emery . 
Pays des Moi's (Dugas). 

Camponotus rufoylaucus Jerdou, subsp par la Emery <. 
Pays des Moi's (Dugas). 

Camponotus maculatus F. subsp, mills. Sm. v. Bacchus 
Sm. $. Pays des Mo'is (Dugas). 

Camponotus (Colobopsis) pubescens Mayr. ^. Pays des 
Moi's (Dugas). 

Polyr/iachis diues Sm. 5. Sikkim, Himalaya (Bingham), 
1200 metres. Variete un peu moins pubescente. 



3) Fourrnis de Malacca et de Sumatra. 
recoltees par M. le Prof. Rud. Martin et MM. Mcesch et Tritschler. 

Odontomachiis rixosus Sm. Nigri Sembilan, Malacca 
(R. Martin). 

Anochetus Beccarii Emery $. Pahang, Malacca (R. 
Martin). 

Euponera (Pseudoponera) Darwinii Forel v. ind/.ca Em. 
9 Gopeng, Malacca (R. Martin). 

Ectatomma (Stictoponera) menadense Mayr. 9- Batu 
Caves Pahang, Malacca (R. Martin). 

Aenictus Martini Forel, Pahang, Malacca (R. Martin). 

Aenictus laeviceps Sm. ?. Monts Tapah, Perak (R. 
Martin). 
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Aenictus Altkeni Ford var. dentata n. var. $. L. 3,5 a 
3,7 mill. Differe du type de 1'espece par le bord inferieur 
lateral de la tele qui se termine en arriere par une dent 
distincte. La tete est aussi un peu plus etroite derriere, et 
la face declive de 1'epinotum se termine derriere par une- 
crete lamelliforme transversale bien plus elevee, surplom- 
bant fortement la face declive. Du resle identique. 

Berhentian Tingi, Urwald ; Nigri Sembilan, Malacca (R. 
Martin). 

Sima birmana Forel. 9 > Berhentian Tingi ; Nigri Sem- 
bilan, Malacca (R. Martin); Assam (Smythies). 
Sima difficilis Em. <. Pahang, Malacca (R. Martin). 

Sima allaborans Walk. v. > longinoda Forel Jjj. Tapah 
Geb, Perak (R. Martin). 

Myrmicaria arachno'ides Sin. v. birmana. Forel ^. 
Pahang, Malacca (R. Martin). 

Myrmicaria dromedar ins Sm. 9$. Batu caves, Pahang, 
Selangor. Malacca (R. Martin). 

Myrmicaria brunnea Saunders ^ Geb. Tapah, Perak ; 
Batu caves, Pahang, Malacca (R. Martin). 

Cremastogaster longipilosa Forel 5 9 cf Pahang, 
Malacca; Geb. Tapah, Perak (R. Martin). La dent der- 
riere le mesonotum cst un peu plus faible que chez les 
types de Biro. 

9 L. 5,7 mill. Thorax large comme la tete. Dos de 
l'epinotum en talus inerme, a une seule face ; les cdles 
rides grossierement. Reste du thorax lisse. D'un jaune 
sale, avec trois laches vagues legerement brunies, longitu- 
dinales sur le thorax, etdesbandes transversales brunatres 
sur les segments abdominaux. Ailes faiblement enfumecs 
de brun jaunatre, avec, les nervures et la tache pales. Polls 
moins longs que chez 1'ouvriere. Du reste comme celle-ci. 

cf L. 2,5 a 2,6 mill, D'un jaune brunatre, avec la tete 
brunatre et les membres pa"les. Scape a peine plus long 
que large. Funicule aminci vers 1'extremite. Ailes subhya- 
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lines, bien plus claires que chez la 9 Pilosite dressee 
courte. 

Cremastog aster deformis Sm. subsp. vacca n. subsp. < 
L. 3,3 a 3,5 mill. Forme a pen pres comme chez la race 
phi/sothorax Emery, sans aucun retre'cissement thoracique; 
mais 1'epinotum est moins renfle, surtout en dessus, et 
porte deux epines pointues, bien plus longues que la lar- 
geur de leur base (pas seulement deux cdnes comme la 
race mucronatus Em.). Le 2 me noeud est forlement 
^chancre derriere et a un sillon longitudinal median. Le 
l er nceud est assez allonge, elargi vers le milieu. Tete a 
cotes fort convexes, a peine plus large derriere que devant. 

Tete et thorax densement et assez finement reticules- 
ponctues, mats, avec d'assez grosses rides la"ches, longitu- 
dinales sur la lete et reticulaires surle thorax. Une pilosite 
tres courte, jaunatre, dressee sur le corps, oblique sur les 
membres. Noir, mandibulesrougeiltres; tarses roux, pattes 
et antennes bruns. 

Berhentian Tingi, Nigri Sembilan, Malacca (R. Martin). 
Cette race tres caracterislique me'rite presque de former 
une espece a part. 

Cremastog aster longiclava Emery, var. placens n. var. ^ 
L. 2,7 a. 4 mill. Mandibules striees. Pilosite dressee assez 
abondante et assez longue sur le corps, oblique sur les 
membres. Les joues n'ont parfois pas trace de stries 
(exemplaires de Pahang). Les epipleures et les mesopleures 
en partie faibleinent ridees, en partie ponctuees. Corres- 
pond du reste bien a la description d'Emery, mais plus 
grand. Peut-6tre est-ce une race distincle. 

Berhentian Tingi et Choneng, Nigri Sembilan ; Pahang 
(jungle), Malacca (R. Martin). 

Cremastogaster tumidula Emery subsp. pia n. subsp. ^. 
L. 3,3 a 4 mill. Epines longues, greles, tres pointues, lon- 
gues comme les 2 /s de leur intervalle, subhorizon tales, 
mediocrement divergentes (chez le type de 1'espece elles 
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sont tres courtes). Echancrure thoracique a la fois plus 
profonde et plus large que chez le type de 1'espece, nonte- 
nant au fond un segment intermedia! re (metanotum) dis- 
tinct. Premier noeud formant distinctement un trapeze ren- 
verse etroit (a cdtes arrondis chez le tumidula tjpique). 
Tete aussi plus echancree derriere. D'un brun fonce, avec 
les mandibules, les funicules, les tarses et les articulations 
roussatres. Le scape depasse 1'occiput de deux fois son 
epaisseur. 

Malgre ces differences tres apparentes, le Cr. pia est a 
d'autres egards identique au tumidula, dont il a en par- 
ticulier la forme du promesonotum, du 2" e noeud, de la 
tete, puis la sculpture (lisse) et Tabsence de pilosite 
dressee. 

Berhentian Tingi, Nigri Sembilan, Malacca (R. Martin). 

Cremastogaster (Decacrema) borneensis Andre, subsp. 
sembilana n. subsp. Q L. 7 mill. Tele en trapeze, forte- 
ment retrecie devant, a cotes presque droils, aussi longue 
que sa largeur post^rieure. Tete finement stride et abon- 
damment ponctuee sur sa moitie anterieure, lisse avec des 
points epars derriere. Mesonotum avec quelques stries 
espac^es tres faibles et fines. Du reste identique a la race 
capax Forel de Borneo, mais un peu plus fonce (plus 
brun), avec des ailes un peu plus enfumees. Les tubercules 
de 1'epinotum sont a peine plus marques. 

Cf L. 3, 5 mill, tout semblable a celui du borneensis v. 
insulsa Forel^ mais d'un jaune un peu plus vif, avec une 
tache brune sur le mesonotum. L'eminence des ocelles est 
aussi plus proe'minente. Les anlennes ont dix (10) articles, 
comme chez la 9 

Berhentian Tingi, Nigri Sembilan, Malacca (R. Martin), 
avec les 5 du Crem. tumidula subsp. pia. 

En examinant les cf des especes du sous-genre Deca- 
crema, je vois que le nombre des articles des antennes 
varie. Chez le decamera Forel, il est de 10 articles, chez 
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les sous-especes de borneensis, il varie de 10 a 11 articles 
par un partage du 2 e article du funicule (ainsi chez la var. 
insulsa). Ce partage est souvent incomplet. Chez le 
Sc/ienffi et le ffova par centre je compte 12 articles, 
comme chez les Cremastogaster ordinaires. 

Pheidole plagiaria Smith $Pahang, Malacca (R.Martin). 

Pheidole Hubert Forel v. perakensis Forel $ 9 ( v - P- 378) 
Gopeng, Malacca; Sepong, Perak (R. Martin). 

5 L. 7, 5 mill. Tete en trapeze, bien plus large que 
longue, fort elargie derriere, toute semblable a celle du ^. 
Thorax aussi large que la tete; e'pinotum avec deux fortes 
epines, longues comrne les 2 /s de leur intervalle. Tete, me- 
sonotum et cotes du thorax fortement rides en long; le 
fond des rides reticule ; les rides de la tete divergent sur 
1'occiput. Nffiuds reticules et vagueinent rides. Dos du 
scutellum et de 1'epinotum a pen pres lisses, de merae que 
1' abdomen. Rougeatre ; pattes et abdomen bruns; mandi- 
bules d'un brun rougeatre. Une tache longitudinale d'un 
jaune roussatre au milieu de la base de 1'abdomen. 

Pheidologeton affinis Jerd. ^ cf. Pahang et Nigri 
Sembilan, Malacca (R. Martin). 

Pheidologeton diversus Jerdon ^. var. ficta n. var. $. 
differe du diversus typique de ITnde parson^ maxima qui 
n'atteint pas plus de 10 a 11 mill. (15 mill, chez le diver- 
sus typique), qui est entierement d'un roux ferrugineux 
(brune avec la tete d'un roux fonce ou brune chez le 
diversus typique) et enfin par son front et son vertex qui 
son't entierement ride's ou peu s'en faut, souvent me'me 
chez les 5 moyennes, tandis qu'ils sont lisses chez le type 
de 1'espece. L'abdomen est parfois aussi moins lisse vers 
sa base. Les scapes et les tibias n'ont que de rares poils 
dresses. 

Cochinchine francaise ; Victoria Pic, Hong-Kong (Ris) ; 
Semarang, Java (Jacobson). 

Pheidologeton diversus Jerden, subsp. Standfussi n. 
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subsp. 5 maxims. L. 11 a 12 mill. Tele, sans les mandibu- 
les longue de 4,8 et large de 4,5 mill.- Couleur de la var. 
ficta. Abdomen d'un roux jauna'tre, plus clair que le reste. 
Noeuds plus minces qne chez le diversus typique, le l er 
assez squamiforme. Scutellum extremement preeminent, en 
bosse. La tete est entierement, densement et grossierement 
ridee en long jusqu'aux angles occipitaux; les rides diver- 
gent fortement sur 1'occiput. II n'y a de rides trans versales 
que tout a fait en arriere, autour de ['articulation, et ces 
rides ne se voient pas de devant; elles sont plus fines que 
les grosses rides longitudinales divergentes du vertex et 
de 1'occiput. Sauf le scutellum, tout le thorax est subopa- 
que, grossierement ride en travers. Les scapes depassent 
a peine en arriere le milieu de la longueur de la tele. Un 
gros ocelle median ; pas d'ocelles lateraux. Les scapes et les 
tibias ont une longue pubescence adjacente, mais pas de 
poils dresses (de longs poils dresses chez le diversus typi- 
que). 

Du reste identique au type de 1'espece. 

Recu dans le temps par le musee de Zurich avec des ter- 
mites de Guinee et confondu alors avec le diuersus. S'il 
n'y a pas erreur il serait done de provenance africaine. 

Dernierement M. Stitz a decrit un Pheidologeton solita- 
rius sur une 9 de 20 mill, provenant de 1'Afrique occi- 
dentale, mais sans le comparer au diversus. Cette 9 a 1 & 
tete ridee en long, comme notre slandfussi, mais c'est 
aussi le cas du diversus 9 Stitz dit que tout le thorax, 
aussi la face basale de 1'epinotum est ride en long. Chez 
le standfussi il Test en travers. Puis chez le solitarius le 
l er segment abdominal est strie en long (lisse chez le 
standfnssi). Enfin et surtout le scape du solitarius de- 
passe le bord occipital. Ce caractere le distingue absolu- 
ment du diversus. Sans cela on pourrait croire que le 
standfussi soil 1'ouvriere du solitarius. 

Pheidologeton silenus Smith. ^ minor. L. 2,5 a 2,7 
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mill. Tele mate (sauf le front et l'e"pjstome luisants et 
lisses), deprirnee, fortemerit echancre"e derriere. Le scape 
d6passe a peine le bord posterieur. Yeux situe's au milieu 
des cotes, un peu plus grands (a peine) que chez Yaffmis. 
Le thorax, largement ^chancre, a quatre epines. Celles du 
.pronotum, dirigees en avant et en dehors, sont uri peu 
plus longues que celles de 1'epinotum qui sont distincte- 
iment recourbees en avant et en dehors. Thorax mat, re- 
ticule-ponctue, avec quelques rides longitudinales. Abdo- 
men et pedicule lisses. Pilosite dressee diluee, longue, plus 
courte et plus abondante sur les membres. Bruna'tre. 

^ media. L. 4 a 5,3 mill. Grossieremenl reticul^ et rid6, 
;sur le . thorax et la tete. Base de 1'abdomen et pedicule 
subopaques, reticules, avec des fossettes allongees. Occiput 
plus reticule 1 que transversalement ride. Tete ridee en long" 
devaut. Epines du pronotum plus courtes que chez la pe- 
tite $ et que celles de 1'e'pinotum. Tete carre"e, un peu plus 
Jongue que large. 

D'apres Smith, celte espece a jusqu'a 8 mill., la tete 
ridee en travers derriere et des dents au pronotum. Evi- 
demment il s'agit la de 1'ouvriere maxima que je n'ai pas 
sous les yeux, ce qui explique ces differences. 

Du reste la description convient a noire insecte que 
JMayr et Emery out deja mentionne' sans le ddcrire. 

Berhentian Tiugi, NigriSembilan, Malacca (R. Martin). 

Tetramorium paci/icum Mayr subsp. vilidiusculurn Em. 
Nouvelle-Guinee (Biro). 

Meranoplus rnucronatus Sm. $. Tampu, Nigri Sembi- 
lan Malacca (R. Martin). 

Cataulacus hispidus Smith 9- Berhentian Tingi^ Nigri 
Sembilan, Malacca (R. Martin). 

Dolichoderus cuspidatus Sm. $. Pahang, Malacca 
{R. Martin). 

Technomyrmex grandis Em. Gopeng, Malacca 
{R. Martin). 
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Pseudolasius Martini n. sp. 9 L. 12 mill. Mandibules 
beaucoup plus larges et a bord externe plus convexe que 
chez le familiaris, armies de 5 fortes et longues dents, 
sans dendcules intermediaires ; chez 1'une, la dent poste'- 
rieure est remplacee par deux petites ; elles sont mates, 
finement et densement striees, sauf a la base qui est lui- 
sanle. Epistome nullement echancre, a bord ante'rieur droit. 
Tele en trapeze, plus large que longue, tres faiblement et 
largement echancree et elargie derriere. Fossette clypeale 
distincte de la fossette anlennaire. Le scape ne depasse pas 
1'occiput de deux fois son epaisseur. Les yeux occupent un 
pen plus du quart, mais moins du tiers des coles de la 
tele. Articles moyens du funicule une fois et demie plus longs 
que larges. Tete large comme environ les deux tiers du me- 
sothorax. Ecaille arrondie au sommet. Longueur d'une 
aile superieure 14,5 mill. 

Finement et densement ponctue, subopaque on un peu 
luisant, densement recouvert d'une pubescence jaune qui 
cache neanmoins bien moins la sculpture que chez le/a- 
miliaris et le breviceps. Pilosite dresse'e plus abondante 
que chez ces especes, d'un jaune un peu roussatre. Cou- 
leur entierement d'un jaune testace legerenient roussatre, 
avec 1'abdomen et les membres d'une nuance plus claire. 
Ailes enfumees de roussalre avec les nervures et 1'etroite 
tache marginale brunatres. 

O< L. 6,3 a 6,5 mill. ; longueur d'une aile superieure 
8,5 mill. Mandibules subopaques, tres finement et dense- 
ment striees, fortemcnt courbees, elargies vers 1'extremite, 
etroites a la base, armees d'une forte et longue dent a 
1'extremite et de deux dents plus courtes, mais assez' for- 
tes en arriere. Bord posterieur de la tele droit, large, a 
angles arrondis, mais tres nets. Le scape depasse le bord 
posterieur des deux cinquiemes de sa longueur. Ecaille a 
bord superieur epais, faiblement echancre. Valvules geni- 
tales externes deux fois plus longues que larges. Du rcste 
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tout comme chez la 9 ; la pilosite dressee est aussi abon- 
dante et longue. Vertex un peu brunatre. 

Berhentian Tingi, Nigri Sembilan, Malacca (R. Mar- 
tin). 

Cette espece, bien distincte par la conformation des 
mandibules, estle geant du genre. Chez le cf An familiar is 
et du breviceps, la dent apicale des mandibules est seule 
distincte. Chez la 9 du tenuicornis les antennes sont bien 
plus longues et le thorax est plus etroit. 

Pseudolasius familiaris Smith 9 cf > Nigri Sembilan, 
Pahang et Sunga Ugon, Malacca (R. Martin). La grandeur 
des yeux, la convexite desbords de la tete, la couleur plus 
ou moins jaunatre ou brunatre varient chez cette espece 
sans que je puisse me decider a denommer des variet^s, 
tant que les $ c? el 9 des memes fourmilieres ne pour- 
ront pas etre compares en nombre suffisant. 

Echinopla melanarctos Sm. ? Berhentian Tingi, Nigri 
Sembilan, Malacca (R. Martin). 

Camponotus quadrisectus Sm, 9- Kwala Lumpur, 
Pahang et Gopeng, Malacca (R. Martin). Ces 9 on ^ 13,5 
a 14 mill. ; clles sont plus petites que celles que je pos- 
sede de Palawan, mais elles out la meme couleur roussa- 
tre, y compris 1'abdomen. Je commence a croire que la 
tete rouge et 1'abdomen noir des $ est une difference de 
polymorphisme et non de vari^te. 

Camponotus gigas Latr. ^ Pahang, Malacca (R. Mar- 
tin). 

Camponotus maculatus F. subsp. pallidus Em. et subnu- 
dus Em. 9 Pahang, et subsp. irritans Sm. 9 Gopeng 
Malacca (R. Martin). Done les trois races dans les memes 
parages. 

Camponotus festinus Sm. subsp. eximius Em. $ Pahang, 
Malacca (R. Martin). 

Camponotus Jiicobarensis Mayr v. monticola Em. $ 
Pahang, Malacca (R. Martin). 
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Camponotus (Golobopsis) vitreus Sin. v. angustata Mayr 
9 Nigri Semhilan, Malacca (R. Martin). 

Camponotus carnelinus Sm. Berhentian Tingi, Nigri 
Sembilan, Malacca (R. Martin). 

Polyrhachis aculeata Mayr. $ Berhentian Tingi, Nigri 
Sembilan, Malacca (R. Martin). 

Polyrhachis Achilles Forel 9- L- 11 mill. Toute sembla- 
ble a 1'ouvriere, mais les epines un p'eu plus courtes. 

Berhentian Tingi, Nigri Sembilan, Malacca (R. Mar- 
tin). 

Polyrhachis Gestroi Em. v. rufiventris n. var. 9 L. 7,5 
mill. Dittere du type de Fespece par son abdomen d'un 
roux ferrugineux, par son e'caille plus epaisse en haul, par 
sa tete un pen plus large (moins retrecie) derriere et par 
ses epines pronotales relalivement plus fortes. 9 L. 9 mill; 
du reste comme 1'ouvriere. 

Sumatra (D r Moesch), Myingyan, Upper Burmah 
(Watson). 

Polyrhachis siirnatrensis Smith , Sumatra (D r Moesch, 
H. Tritschler). Font passage a la subsp. hamulata Em. 

Polyrhachis sumatrensis Sm. subsp. hamulata Em. $ 
Monts Tapah, Perak (R. Martin). 

Polyrhachis striata Mayr. <J> Berhentian Tingi, Nigri 
Sembilan, Malacca (R. Martin) ; Indrapura, Sumatra 
(Tritschler). 

Polijrhachis Icevissima Sm.^ Sumatra (Trilschler). Aussi 
petite que la rastellata. 

Polyrhachis nrsyllns Sm. , Indrapura, Sumatra 
(Trilschler). 

Polyrhachis marina Emery $. Indripura, Sumatra 
(Tritschler). 

Polyrhachis paromalus Sm. subsp. Tobias Forel n. sp. 
^ L. 6,5 mill. Te'te moins retrecie derriere que chez le 
type de Fespece, comme chez Hippomanes moesta Em. 
Thorax comme chez le type, avec les angles anterieurs 
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subdentiformes. Epines epinotales legerement plus courtes. 
Ecaille plus haute et bien plus mince, biconvexe, avec les 
Opines dirigees de meme, mais bien plus courtes et non 
sinueuses, seulement courbees en dedans, sans dents entre 
elles ; tout le corps mat, densement reticule-ponctue, avec 
une ponctuation espacee effacee, glabre, avec une pubes- 
cence extremement fine, espacee. Entierement noire ; extre- 
mile des mandibules, des tarses et de 1'article terminal de 
Fantenue rousse. Sumatra (D r Moesch). 

Cette forme diflPere du type par sa sculpture, ses epines 
et sa tete moins retrecie. Elle ressemble aussi a YHippo- 
manes-moesta Emery, mais elle est plus grande et n'a pas 
les dents pronotales, ni les petites dents entre les epines 
de 1'ecaille qui se trouvent chez VHippomanes. 

Polyrhachis arcuata Le Guillou, v. continentis Forel . 
Ain Itani, Mangrove, Jungle, Pahang-, Malacca (R,. Mar- 
tin). 

Polyrhachis textor Sm. v. aequalis Forel 9 Sumatra 
(D r Moesch). Chez cette variete, la moitie apicale du funi- 
cule est d'un roux jaunatre, avec la base des articles brune, 
tandis que la moitie basale est brune avec 1'extremite des 
articles roussatre. 

Polyrhachis textor Sm. v. Charpillioni n. var. 9- Dif- 
fere de la var. aequalis par sa faible sculpture. Tete sub- 
opaque ou luisante, plus faiblement reticulee. Mesonotum 
luisant et en bonne partie lisse (mat, densement et fine- 
ment ride-reticule chez aequalis 9)- L'epine mediane de 
1'ecaille un peu plus longue que les deux laterales. Carene 
de I'^pistome un peu plus forte. Du reste identique a la 
var. aequalis. 

Sumatra (Charpillion). Pahang, Malacca (R. Martin). 
Chez 1'exemplaire de Pahang, la tete est tres luisante, 
comme tout le corps, les Opines de 1'ecaille sont e'gales et 
celles de 1'^pinotum sont plus courtes et plus epaisses, 
plus dentiformes. 
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Polyrhachis Frauenfeldi Mayr subsp. sanguinea n. 
subsp. 9^-9 mill. Noire ; tete rouge de sang ; mandi- 
bules brunes ; tibias, tarses et antennes d'un brim noira'- 
tre ; ailes enfume'es de brunatre. La tete est bien plus 
etroite derriere que chez le type de Pespece, a peine plus 
large que devant, arrondie a 1'occiput, avec un bord poste- 
rieur bien moins distinct ; dents du pronotum moins net- 
tes que chez la Frauenfeldi 9 typiq ue et ecaille moins 
e'paisse. Epines laterales de l'e"caille un peu plus courtes. 
Sculpture plus faible ; me'sonotum assez luisant. Du reste 
semblable a la Frauenfeldi 9 typiq ue > mais un peu plus 
grele et un peu plus petite. 

Sumatra (D r Moesch). 

Polyrhachis Plato n. sp. 9- L. 6,3 mill. Mandibules sub- 
opaques, tres finement et dense'ment ride'es-reticule'es, 
arme'es de cinq dents. Epistome assez convexe, sublobe, 
subbidente, subcarene. Aretes frontales rapprochees a 
1'insertion des antennes, ecartees devant et derriere, puis 
rapprochees de nouveau plus en arriere et ecartees encore 
une fois a leur extremite posterieure. Yeux tres convexes. 
Tete 6paisse, bien plus longue que large, sans bord poste'- 
rieur,, retrecie derriere les yeux par une courbe convexe 
(cote) allant jusqu'au bord occipital, a peu pres comme chez 
YCEdipus Forel, avec. un bord inferieur lateral aigu et for- 
mant au milieu un angle arrondi. Le scape depasse 1'occi- 
put de la moitie de sa longueur. Thorax a peu pres comme 
chez la P. dives, mais le pronotum est moins convexe et 
le profil n'est pas echancre entre lui et le mesonotum. 
Epines pronotales plus longues et plus fortes que chez. 
dives dirigees plus en avant, un peu courb^es en avant et en 
dessous. Epinotum bien plus large que chez dives, presque 
aussi large que le pronotum devant ; face basale beaucoup 
plus large que longue, bordee lateralement. (Pronotum et 
mesonotum sans trace de bord.) Epines de 1'e'pinotum bien 
plus longues que chez dives, droites, assez peu divergen- 
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tes. Ecaille Lien plus basse et plus epaisse que chez dives, 
fortement biconvexe. Elle a deux epines qui embrassenl 
1'abdomen, comme chez dives, mais son bord superieur est 
dirige en arriere, la convexite anterieure atleignant le 
sommet. Au bord superieur il y a deux fortes et larges 
dents triangulaires entre les epines, et pas trois petites 
comme chez la dives. Pattes sans piquants, plus longues 
que chez dives, de meme que tout le corps est plus grele. 

Tete grossierement reticule'e, sauf 1'epistome et le bas 
du front. Tout le reste a la fine sculpture reticulee on 
ponctuee (subopaque) de la P. dives, avec 1'abdomen uu 
pen plus luisant. Pilosite' et, pubescence exactement comme 
chez P. dives et de meme couleur, mais beaucoup plus di- 
luee sur rabdomen et sur la t<He. 

Noire ; membres d'un noir un pen brunitre ; tibias rou- 
gealres, sauf vers leur base. 

Indrapura, Sumatra (Tritschler). 

Gette espece, bien distincte de dives et des formes voi- 
sines par le bord inferieur anguleux de la tete, par sa 
taillc plus elancee et ses epiues, puispar sa tete plus retre- 
cie derriere, ressemble un peu au groupe de la sexspinosa 
el fait un peu passage entre lui et le groupe dives-s implex. 

Polyrhachis spinosa Mayr. subsp. Calypso n. subsp. . 
L. 8,3 a 9 mill. Differe comme suit de la spinosa typique : 
Plus petite; tete plus e'troite ; thorax plus etroit aussi ; 
Pronotum plutot plus Jong que large. Epines de l'epinotum 
courbees en arriere, mais nullement sinueuses. Face supe- 
rieure de 1'ccaille beaucoup plus incline'e en avant et sa 
surface tronquee en bas et devant moins haute ; Epines de 
1'er.aille un peu plus longues et recourbees a rextrernite en 
arriere et en dehors en corne de chamois au lieu d'etre 
courbees en 'dedans. Face basale de l'epinotum a peine 
plus basse que Je mesonotum. Pilosite plus fine et moins 
abondante; Les scapes n'ont pas de poils du cote poste- 
rieur. 
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Du reste comme le type de 1'espece. 
Sumatra (D r Moesch). 

Polyrhachis arachne Emery. $> Monts Tapah, Perak 
(R. Martin). 

Polyrhachis furcata Smith subsp. pahangana n. subsp. 
$. L. 5,7 a 6,2 mill. Plus grande et plus robuste que le 
type de 1'espece. La tele, elargie derriere, a un bord poste- 
rieur distinct, ce qui n'est pas le cas de la furcata typique 
ou elle est simplement arrondie. L'ecaille, et surtout ses 
epines, sont beaucoup plus hautes que chez la furcata 
typique. Les epines depassent I'abdomen d'un bon tiers. 
Elles sont immenses et recourb^es en arc elegant comme 
chez la var. tenella Forel, formant une courbe bien plus 
ample et plus grande (moins aigue) quo chez 1'espece typi- 
que. Les epines de 1'epinotum sont aussi bien plus longues, 
faiblement sinueuscs, presque aussi longues que le 
thorax. 

Polyrhachis exasperata Smith, var. oblisa n. var. $> Ne 
differe du type de 1'espece que par les epines bien plus 
grfiles de 1'ecaille. 

Batu caves, Pahang, Malacca (R. Martin). 
Un type de Bates (Musee de Munich), recolte par Bates 
Menado, Celebes, tout pres de Tondano, est evidemment 
identique au type de Smith et determine par lui-meme. 
Les epines de 1'ecaille sont tres epaisses, longues, pas tres 
pointues. 

II r6sulte de 1'examen de ce type que ma Pol. Phipsoni 
n'est qu'une race d'exasperata qui se distingue par le bord 
posterieur arrondi et indistinct de la tete (distinct chez le 
type et la var. oblisa), par la couleur rouge du corps, sauf, 
I'abdomen, et par les epines plus greles et un peu plus 
courtes de 1'epinotum et de 1'ecaille 1 . . 

1 Eciton raptans nov. nomen. (= E. raptor Forel nee Smith). En donnant le 
nom dc raptor a un Eciton de Sao Paulo il m'a echappe que Fr. Smith (Trans, 
ent. soc. Lond. 185S, p. 14, Brazilian Ants) avail donne ce nom, sans decrire 
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4) Genres Tranopelta Mayr, Diplomorium Mayr 
et Monomorium Mayr subg. Martia Fore!. 

Bondroitia n. Subgen. Melophorus. 

Un examen attcntif de la Tranopelta gilva Mayr var. 
brunnea Forel $, nouvellement decouverte par M. Fiebrig 
au Paraguay, m'a prouve qu'elle est extremcment voisine 
du Monomorium (Marlia) Heyeri Forel. Elle s'en distingue 
surtout par sa couleur plus foncee, par ses yeux plus gros, . 
d'une dizaine de facetles (5 a 6 chez le M. Heyeri^), par 
uue deut fort distiacte sous le petiole du premier nceud, 
dent qui manque au M. Heyeri, puis par son premier 
noaud verticalemeiit tronque devant et formant un angle 
plus marque avec son petiole anterieur. La tete est aussi 
plus rectangulaire, pas ou a peine relrecie devant et plus 
allongee, un peu plus echancree derriere. La portion pos- 
terieure de 1'epislome est aussi plus etroite et la massue 
des antennes moins epaisse. Mais toutle reste est identique, 
et ce sont la des differences specifiques et non gerie'riques. 
Or le M. Heyeri est ires aberrant et ses sexes ailes sont 
inconnus. 

Je conclus de ces fails que le M. Heyeri doit etre une 
Tranopelta, peut-etre la vraie gilva. sinori une autre 
espece qui sera alors la Tr. Heyeri. Les differences indi- 
quees ci-dessus pour les $ ne correspojident pas a celles 



la f'ourmi, a une ospcce d'Eciton. Je crois pour ma part qu'il s'a^'it d'une faute 
d'attention due a la neglij-'cnce phenomenalc de cet aulcur, et que les fig 1 . 3 et 
4 dc sa PI. XIII se rapportent tout bonnement a I'Eciton rapax, d&rit dans 
le dit travail. Ncanmoins, pour ne pas faire mal ft la tete des juges nomcncla- 
teurs, jc crois devoir modifier le nom. 

Ecitori coecum Latr. v. grassator Forel. J'ai dccrit, derniercment dans le 
meme travail (Berl. ent. Zeitschr. 1911) sous le nom de E. yrassaior n. sp. un 
Eciton qui n'est a ce que je vois maintenant qu'une variete du coecum de couleur 
plus foncee, avec le funicule plus epais. 
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entre les 9 de la Tr. gilva s. str. et de la var. brnnnea. Chez 
ceLte derniere il n'y a pas de dent sous le premier nceud, 
et le premier noeud est rnoins tronque devant que chez la 
vraie gilva. Je penchc done a croirc que Ja Tranopelta 
Heyeri est une espece distincte, dont la 9 et ' e O* restent 
a decouvrir. 

Mais la chose se complique : 

J'ai decrit tout dernierement sous le nom de Monorno- 
rium (Martia) caecum une espece decouvcrle aux environs 
de Geneve (parait-il) et Ires voisine du Heyeri. Or un 
examen compare attentif me montre que cette espece est 
encore bien plus voisine de la fourmi que j'ai appelee Di- 
plomorinm Lujae et qui provienl du Congo. Ici encore il 
ne s'agit que de differences speciliques et non g'eneriques. 

Chez le ccKCtim la massue des antenncs est plus e'paissc 
et les articles du funicule sont bien plus transversaux. 
Puis la lete est plus epaisse, plus convexe dessous, et 1'e- 
pistomc plus (ileve, plus verticalement tronque. Le bord 
terminal des mandibules, tridente aussi^ est plus oblique. 
La face basale de 1'epinotum esl plus allongee et lontjitu- 
dinalement plus creusee. Tout 1'insecte est un peu plus 
grele et d'une nuance plus pale, du reste identique. Le 
f'acies, le pedicule, la forme si particuliere de la tele, la 
cecite absolue, jusqu'aux cils psammophores de 1'epistomc, 
lout concorde. 

II est done evident que Diplomonum Lajae viMonomo- 
rium (Martia) caecum appartiennent au meme genre. 

Or le genre Diplomorinm Ma} 7 r differe du genre Mono- 
morium S . G. Martia par ses ailes semblables a cclles des 
Solcnopsis et par la massue a peu pres biarticulee des an- 
tennes de 1'ouvriere (triarticulee chez la 9)- Mais il s'agit 
la du Diplomorium lonyipenne Mayr, dont 1'ouvriere a 
d'assez grands yeux et dont le cf est inconnu. Chez le D. 
Lujae 5, la massue des antennes est nettement de 3 arti- 
cles, comme chez 1'ouvriere que j'ai appelee Monomorium 
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(Mart la) caecum. Aj onions que le seul cf connu de Diplo- 
morium, celui de Lnjae, a 12 articles aux antennes et non 
13 comme les Tranopelta et les Monomorium (Mart id). 
A mon avis le D. Lujae, quoique fort aberrant, est assez 
parent du longipenne pour que je prevoie chez ce dernier 
un cf a antennes de 12 articles. Si c'est le cas, le genre 
Diplomorium pourra etre maintenu; sinon il deviendra un 
sous-genre africain des Tranopelta auxquelles Mayr 1'a 
deja compare. En effet, le D. Lujae serait une pure Tra- 
nopelta si les antennes du cf avaient 13 articles; loutes 
les differences indiquees par Mayr tombent chez lui. 

De ces considerations il resulte que les especes Heyeri 
For. et ccecum For. doivent etre separees des Monomorium 
(Martid), la premiere rattachee au genre Tranopelta Mayr 
et la seconde a un nouveau sous-genre du genre Diplomo- 
rium que j'appelle Bondroitia n. Subgen. et qui se distingue 
dc ses voisins par les caracteres suivants : 

G. Diplomorium Mayr, subg. Bondroitia n. subg. Differe 
du genre Diplomorium Mayr sens strict par son $ aveu- 
gle, dont les antennes ont une massue dislinctement triar- 
ticulee, comme chez les Monomorium. Les antennes ont 
11 articles [rarement 10 chez D. (Bondroitia) Lujae 
Forel] chez 1'ouvriere et 12 articles chez le cf. La tete est 
convexe en dessous chez 1'ouvriere et l'6pistome est eleve, 
subverticalement tronque. Les mandibules sont etroites, 
tridentees. Types : 

Diplomorium (Bondroitia) Lujae Forel ? 9 C? = ^i- 
plomorium Lujae Forel. Congo. 

Diplomorium (Bondroitia) ccecum Forel ^ = Mono- 
morium (Martia) ccecum Forel. Environs de Geneve (?). 

Ajoutons enfin la synonymic demontree un peu plus 
haul : 

Tranopelta fleyeri Forel $ Monomorium (Martia) 
Heyeri Forel. 

Les veritables Martia se distinguent des Tranopelta et 
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des Diplomorium par leurs ailes, des Diplomorium (Bon- 
droitia) en outre par leurs tf a antennes de 13 articles et 
enfin des vrais Diplomorium par les 3 articles de la massue 
chez 1'ouvriere. 

Genre Melophorus Lubbock. En 1886 j'ai montre que le 
M. Bctffoti avail le gesicr typique, a sepales retroussees, 
de la tribu des Playiolepidii. Plus tard (1895) Emery a 
montre que le M. adoena de Nouvelle-Zelande et les espe- 
ces chiliennes ne sont ni des Lasius, ni des Prenolepis, 
mais des Melophorus et qu'ils out le meme gesier quo ces 
dernicrs. 

Des lors j'ai decrit de nombreux Melophorus australiens. 
Leur facies varie (inormement ainsi quo leurpolymorphisme. 
Tandis que Yceneouirens se rapproche du Bayoti, et res- 
semble a un Cataglyphis, si bien que Mayr 1'avait place 
dans ce groupe, les especes formico'ides et nitidissimus res- 
semblent a s'y meprendre a des Formica, genre dans lequel 
Andre avait place le dernier. Enfin les especes ludius, cnr- 
lus, etc., sont tres polymorphes et leurs $ major ont des 
tetes enormes, comroe les Pheidole. Mais toutes ces appa- 
rences exterieures n'ofFrent aucune Constance generique. 
II ne s'agit la que de converg-eiice, et les diverses especes 
constituent trop de transitions pour permettre des coupes 
naturelles. 

J'ajoute que j'ai disseque le g'esier de plusieurs d'entre 
elles : Bayoti, Lubbock, hirsutus Forel, ludius Forel, 
curtus Forel, formico'ides Forel. Avec de petites varia- 
tions specifiques (forme plus ou moins allongee, sepales 
plus ou moins fortement chitinisees ou epaisses et a por- 
tion retroussee plus ou moins longue ou horizontale) elles 
offrent toutes nettemerit le type Playiolepis, c'est-a-dire celui 
des sepales brisees et retroussees. L'unite du genre Melo- 
phorus est done pour moi hors de doule, qu'il s'agisse 
d'especes plus ou moins formiciformes, lasiiformes. myr- 
mecocystiformes ou pheidoliformes. Si Ton veut conserver 
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les sous-genres Lasiophanes Emery (Chili) cl Prolnsius 
Forel (Nouv.-Zelande), ce sera surtout par deference pour 
la geographic, car la cellule discoi'dale dcs ailes est un ca- 
ractere trop variable pour fournir un groupc un peu cons- 
tant. 

5) Signe de I'ouvriere $ ? 9 ^ 

Les Anglais out cru devoir changer le signe conven- 
tionnel.^ pour ouvriere, par le signe 9 qui doit representer 
une femellc incomplete. Je proteste euergiquement conlre 
ce changement , a men avis deplorable. D'abord le 
signe 9 es ^ P' US facile a confondre. Ensuite son sens cst 
faux. A bien des e'gards I'ouvriere represeute un develop- 
pement superieur a celui de la (einelle. Puis le signe 5 
adopte pour la plancle Mercure est facile a oblenir des 
imprimeries. Enfiu le signe <5> esl adople deslougteinps. Les 
innovations ne devraient jamais consacrer un recul et, pour 
ma part, je conserve le signe $. 



